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Semaine mondiale de
«l’edUCation aUx médiaS»

un enjeu
national,
régional 

et international
Initiée en 2012, la Semaine mondiale eMI, organisée tous
les ans par l’uneSCO, s’est tenue cette année en Algérie.
elle est organisée en coopération avec l’Alliance mondiale

pour les partenariats sur l’éducation aux médias et de
l’information, l’Alliance des civilisations de l’Onu (unAOC)
et le Réseau universitaire international de l’éducation aux

médias et de l’information et du dialogue interculturel.

pour l’année 2023, la Semaine
mondiale EMI qui s’est tenue du
24 au 31 octobre en Algérie, a vu

la tenue d’un colloque scientifique orga-
nisé à l’Institut National d’Etudes de
Stratégie Globale (INESG).
Le colloque s’est penché sur les « enjeux
de l’Education aux médias en Afrique »
avec la participation de chercheurs et de
journalistes algériens, sénégalais, came-
rounais, tunisiens et français. Et eu égard
à l’agression sioniste contre le peuple
palestinien dans la bande de Ghaza, un
éclairage a été fait sur la désinformation
sioniste et la nécessaire « réinformation »
pour faire entendre la voix de la Palesti-

ne à travers les réseaux sociaux numé-
riques ainsi que les médias traditionnels.
Deux intervenants, du Liban et de
Ramallah en Palestine occupée, sont
revenus sur les mécanismes de la désin-
formation pratiqués par l’entité sioniste
et le travail de fact-checking réalisé par
des journalistes palestiniens pour rétablir
la vérité.
A noter que cette rencontre réunit, lors
d’événements connexes à travers le
monde, divers acteurs engagés dans la
promotion de l’éducation aux médias et à
l’information (EMI) pour permettre un
échange d’expériences et plaider auprès
des autorités et des décideurs en faveur

de l’adoption d’une politique progressis-
te en matière de médias communautaires
et de l’intégration de l’éducation aux
médias et à l’information (media and
information literacy en anglais – MIL)
dans les programmes d’éducation for-
melle et non formelle.
Selon l’Union internationale des télé-
communications (UIT), la proportion de
jeunes âgés de 15 à 24 ans qui utilisent
internet est nettement plus élevée que
celle de la population restante. Un accès
élevé à l’information offre une foule de
possibilités pour l’engagement des
jeunes, le leadership pour le changement
et l’esprit d’entreprise. Cela suppose

qu’ils aient des compétences adéquates
en matière d’éducation aux médias et à
l’information (EMI).
D’autre part, les jeunes sont également
exposés à la désinformation, aux dis-
cours haineux en ligne et à l’extrémisme
violent plus fréquemment que les autres
groupes d’âge. En tant que groupe vulné-
rable et actif, l’UNESCO estime qu’il est
impératif que les jeunes acquièrent les
connaissances et les compétences néces-
saires pour s’engager efficacement et
judicieusement dans l’information, les
médias et la technologie dans le monde
ultra-médiatisé où nous vivons.

M. B.

FabriCe makem, Sg edUk-média CameroUn, aU JEUNE INDÉPENDANT

«Face aux usages du numérique, l’eMi est essentielle»
ProPos recueiLLis 
Par ryma rouibi

fabrice makem est formateur en Edu-
cation aux Médias et à l’Information
(EMI) et Peace Builder au
Cameroun. Secrétaire général ÉDUK-
MÉDIA, association camerounaise qui
vise le développement de l’esprit critique
face à la consommation et production
médiatiques, il est également professeur
d’éducation physique et sportive. Dans cet
entretien, Fabrice Makem revient sur les
enjeux de l’EMI en Afrique.

LE JEUNE INDÉPENDANT : La
semaine de cette événement qui s’est
déroulé en Algérie a été décrétée semai-
ne internationale de l’EMI. Selon vous,
que représente l’EMI aujourd’hui face
à l’usage numérique en particulier en
Afrique ?

Fabrice Makem : Face aux usages du
numérique, l’Education aux Médias et à
l’Information est essentielle. Certains pays
en ont pris conscience et commencent,
bien qu’à minima, à intégrer quelques élé-
ments de littéracie médiatique de leurs
programmes scolaires. Il reste donc encore
beaucoup à faire pour développer cette
forme d’éducation sur le continent. Des

initiatives en majorité de la société civile,
se multiplient dans plusieurs pays, ce qui
est encourageant pour l’avenir.

Comment l’EMI est perçue 
au Cameroun ?
L’EMI est encore très embryonnaire au
Cameroun et elle relève pour l’instant uni-
quement d’initiatives de la société civile
avec des organisations telles que Eduk-
Média, Defyhatenow, etc. Le travail de ces
acteurs sociaux sur le terrain, avec le sou-
tien de partenaires nationaux et internatio-
naux, constitue une sorte de plaidoyer pour
l’intégration de l’EMI dans les pro-
grammes scolaire et son érection en une
véritable politique publique. Mais le che-
min reste long et les enjeux encore très peu
pris en compte au niveau des autorités
publiques.

En tant qu’éducateur, comment arri-
vez-vous à initier l’EMI ? En termes de
compétences et de réflexion critique ?
C’est vrai que le travail est difficile et
ardu, car il y a encore très peu de forma-
teurs dans ce domaine qui reste du moins
nouveau en Afrique et au Cameroun. Nous
faisons donc en même temps un travail de
formation et de vulgarisation de l’EMI
auprès des élèves, des enseignants, les
journalistes, des animateurs de radios
communautaires en organisant des ateliers

de formation, de production et de création,
mais aussi des actions de plaidoyer telles
que des conférence-débats afin d’informer,
d’éduquer et former toutes les couches de
la société.

Quelles sont les références de bases
qu’un éducateur en EMI doit avoir ?
En termes de référence de base, un éduca-
teur aux médias et à l’information doit

maîtriser le cadre de compétences en EMI
et la pédagogie par compétences et par
projets ; maîtriser les technologies numé-
riques et les outils de production de conte-
nus médiatiques ainsi que leur fonctionne-
ment ; avoir la capacité à enseigner les
compétences de base en littéracie média-
tique, telles que la compréhension des
sources d’information, l’analyse critique
des messages médiatiques et la production
de contenus.

Pensez-vous que le manque de moyens
technologiques nous permettra de pro-
mouvoir tout de même l’EMI ?
Certes le manque ou l’insuffisance de
moyens technologiques peut limiter la
capacité des éducateurs à fournir des for-
mations et des programmes de qualité,
mais pas empêcher sa promotion. De plus
en plus de personnes s’y intéressent. Je
fais ce constant régulièrement lors des for-
mations que j’anime. Il y a de plus en plus
d’engouement. Ce qui démontre de ce que
les gens prennent conscience de la nécessi-
té et de l’intérêt d’être doté de compé-
tences EMI dans un contexte où l’informa-
tion déborde et dans lequel il devient très
difficile de démêler le vrai du faux. Les
moyens technologiques disponibles
actuellement sont certes un frein, mais
l’EMI constitue une solution durable.

R. R.

Les enjeux de
L’education aux

médias en afrique.
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maSSaCreS CommiS Par l’armée SioniSte à ghaza

Tebboune appelle à porter
plainte devant la Cpi

Le président de la République, Abdelmadjid Tebboune a lancé, hier, un appel à tous les hommes libres
pour intenter une action en justice devant la Cour pénale internationale (CPI) contre l’armée sioniste suite

aux violations du droit international et aux massacres commis contre le peuple palestinien à Ghaza.

dans une allocution  prononcé à l’oc-
casion de l’ouverture de l’année
judiciaire 2023-2024 à Alger, le chef

de l’Etat a déclaré sur un ton solennel : «
J’appelle tous les hommes libres du monde,
les juristes arabes, les organisations et orga-
nismes des droits de l’homme à intenter une
action en justice devant la Cour pénale inter-
nationale et les organisations internationales
des droits de l’homme contre l’entité sionis-
te», assurant que « c’est le seul moyen de
mettre fin à l’impunité qui dure depuis des
décennies pour les crimes commis contre les
Palestiniens ».
Le premier magistrat du pays insiste que «
des poursuites internationales efficaces res-
tent le seul recours dont disposent nos frères
palestiniens pour obtenir la justice interna-
tionale et restaurer leurs droits légitimes à
établir leur État indépendant avec El Quods
pour capitale ».
En outre, le président Tebboune a dénoncé
les crimes commis à Ghaza en violation du
droit international, s’interrogeant : « Devant
les hommes et les femmes de justice, je me
demande où est la justice dans le monde et
où est le droit des peuples opprimés et à leur
tête le peuple palestinien ? ».
Le chef de l’Etat s’insurge aussi du fait qu’«
en Palestine occupée, toutes les normes et
valeurs de l’humanité, morales, religieuses
et juridiques se sont effondrées face aux
massacres barbares commis par l’occupant
sioniste. Un massacre dont le monde est
témoin quotidiennement dans un silence
effroyable de la communauté internationale
».
Se désolant du fait que ces crimes « nous
rappellent ceux de la deuxième guerre mon-
diale dont notamment les massacres commis
à Stalingrad assiégée ». Le président Teb-
boune fustige la passivité internationale face

à ce massacre à huis-clos, en s’insurgeant :
« Nous nous demandons où est passé l’hu-
manisme et la conscience internationale face
à ces crimes ? ».
Il convient de noter que la CPI est un tribu-
nal international permanent qui a été fondé
pour mener des enquêtes, engager des pour-
suites et juger les personnes accusées
d’avoir commis les crimes les plus graves
qui touchent l’ensemble de la communauté
internationale : le crime de génocide, les
crimes contre l’humanité, les crimes de
guerre et le crime d’agression. La principale
mission de la CPI est de contribuer à mettre

un terme à l’impunité pour les auteurs de ces
crimes et d’empêcher que ces crimes ne
soient à nouveau perpétrés. Des crimes qui
sont perpétrés quotidiennement par l’occu-
pant sioniste en bombardant sans répit, quo-
tidiennement depuis le 7 octobre, les Pales-
tiniens de Ghaza assiégés. Un massacre qui
n’épargne ni femmes, ni enfants, ni hôpi-
taux, ni lieux de cultes et même, summum
de l’horreur le bombardement d’un convoi
d’ambulances dans une impunité la plus
totale, foulant au pied toutes les lois interna-
tionales de la guerre et la convention de
Genève. Sihem Bounabi

Le Président à
L’ouverture de La
nouveLLe année
judiciaire
«Préserver la confiance
des citoyens en la
justice »
Le Président de la République,
Abdelmadjid Tebboune, a souligné,
hier, le rôle prépondérant du
Conseil supérieur de la magistrature
(CSM) à faire face à toutes les ten-
tatives de porter atteinte à la crédi-
bilité de la justice. C’était à l’occa-
sion de l’ouverture de la nouvelle
année judiciaire 2023-2024. Dans
son allocution, il a appelé le CSM à
« s’acquitter pleinement de son rôle,
à s’engager résolument à respecter
les règles de la magistrature et à
faire face à toutes les tentatives de
porter atteinte à la crédibilité de la
justice ».
D’emblée, le premier magistrat du
pays a tenu à souligner : « J’ai eu à
cœur la lourde responsabilité qu’as-
sume l’instance judiciaire afin de
protéger les personnes, préserver
leurs droits et défendre la liberté et
la justice. »
Le chef de l’Etat a également souli-
gné que cette cérémonie est l’occa-
sion de faire une évaluation des
avancées de la réforme de la justice,
soulignant qu’elle « repose sur un
système judiciaire indépendant,
impartial et efficace ». Il a précisé
que ce système « œuvre pour
étendre l’Etat de droit, instaurer la
confiance et la sécurité dans la
société, instaurer la stabilité et
contribuer à la construction collecti-
ve d’une Algérie véritablement
démocratique ».
Rappelant le principe de l’indépen-
dance de la justice inscrit dans les
amendements constitutionnels de
2020, le président de la République,
Abdelmadjid Tebboune a tenu à
souligner que « notre pays a égale-
ment franchi une étape majeure
pour renforcer la structure constitu-
tionnelle et législative afin de ren-
forcer l’indépendance du pouvoir
judiciaire et renforcer le rôle du
Conseil supérieur de la
magistrature ». Il a assuré que «
l’Etat a pris soin de fournir les
outils nécessaires pour atteindre cet
objectif ».
Le Président a, à cette occasion,
exprimé « la reconnaissance de
l’Etat à l’égard des efforts consentis
par le corps de la magistrature pour
protéger les droits, mais aussi lutter
contre la criminalité et la
corruption ».
Par ailleurs, le Chef de l’Etat a
appelé à introduire de la flexibilité
dans les procédures judiciaires et à
les simplifier afin de résoudre les
affaires dans un délai raisonnable. Il
a, à ce propos, pointé du doigt les
procès qui se poursuivent depuis
des années, qui « génèrent un senti-
ment d’insatisfaction chez le
citoyen et prolongent ses souf-
frances pour recouvrer ses droits ».
Il a ajouté : « Nous aspirons à
davantage d’efforts pour augmenter
la cadence de traitement des
affaires, parachever le projet de
transformation numérique, en sus de
tirer profit des mécanismes de la
justice électronique et la simplifica-
tion des procédures judiciaires ».
En termes de modernisation du sys-
tème judiciaire, le chef de l’Etat a
salué les efforts déployés par le sec-
teur pour réaliser des avancées
significatives dans le domaine de la
numérisation en intégrant les nou-
velles technologies dans l’appareil
judiciaire.

Sihem Bounabi

ghaza

la résistance face à la barbarie
La guerre continue de faire rage dans la
bande de Ghaza. Les combattants palesti-
niens de Hamas résistent toujours aux tenta-
tives de l’armée sioniste d’envahir certaines
zones de ce territoire meurtri par les bom-
bardements aériens systématiques et le
pilonnage intensif de l’artillerie lourde.
L’enlisement de l’armée sioniste est confir-
mé par des experts militaires qui mettent en
valeur la forte résistance des éléments de la
branche armée du mouvement Hamas. Ces
derniers ont infligé dernièrement de lourdes
pertes en hommes et matériels à l’armée
d’occupation israéliennes. Pratiquement, en
quelques heures, une douzaine de chars de
type Merkava a été détruite par des missiles
fabriqués localement. Des vidéos impres-
sionnantes ont montré les attaques des pales-
tiniens contre ces chars. Les images des
tanks en feu ont fait le tour du monde, créant
une véritable psychose au sein de l’état-
major sioniste. Ces opérations de guérilla au
milieu des décombres et des bâtiments en
ruine, ont vite montré la fragilité de l’armée
sioniste sur le terrain.
L’armée sioniste ne cesse de s’acharner sur
les populations civiles, poursuivant ses raids
de son aviation contre des maisons et aux

alentours des écoles qui abritent des réfu-
giés. Elle a affirmé qu’elle a achevé l’encer-
clement de l’enclave, la coupant de deux.
Tel Aviv pense que cette stratégie est une
première phase dans son invasion de la
bande de Ghaza. Cet encerclement devrait
concerner d’autres zones à l’intérieur de la
région nord, dans l’espoir de couper les
réseaux des combattants palestiniens et de
réduire leurs capacités militaires et opéra-
tionnelles. Hier encore, le Hamas a tiré des
roquettes sur le nord d’Israël depuis le
Liban. Seize missiles ont été tirés en direc-
tion de Nahariya et du sud de Haïfa. Dans un
communiqué, les Brigades Ezzedine Al-
Qassam affirment que ces tirs sont « en
réponse aux massacres de l’occupation et à
son agression contre notre peuple dans la
bande de Gaza ». L’armée israélienne a pour
sa part fait état d’« environ trente tirs » de
projectiles « depuis le Liban vers le nord
d’Israël », ajoutant qu’elle ripostait sur les
lieux d’origine des tirs. La zone frontalière
entre le Liban et Israël est le théâtre
d’échanges de tirs quotidiens entre l’armée
israélienne et le Hezbollah et ses alliés, dont
le Hamas. S’agissant de la situation humani-
taire, les directeurs des principales agences

de l’ONU ont publié un rare communiqué
commun pour exprimer leur indignation
face au bilan des victimes civiles à Ghaza et
réclamer un « cessez-le-feu humanitaire
immédiat » dans l’agression sioniste contre
les palestiniens. « Depuis presque un mois,
le monde observe la situation qui se déroule
... dans le Territoire palestinien occupé avec
choc et horreur face au nombre (grandissant)
de vies perdues et ravagées », ont écrit les
chefs des agences onusiennes, dont l’Unicef,
le PAM et l’OMS. Plus de 10.000 personnes
sont tombées en martyrs dont la moitié des
enfants, selon des sources palestiniennes,
dans les bombardements de l’occupant sio-
niste effectués sans cesse sur la bande de
Ghaza depuis le début de l’agression.
Sur le plan politique, la Russie a demandé
une action collective, évoquant l’idée d’une
conférence internationale. « Face à une esca-
lade de violence sans précédent dans la zone
du conflit israélo-palestinien, nombreux
sont les appels à une action collective pour
désamorcer la situation au Moyen-Orient, y
compris la tenue d’une conférence interna-
tionale », affirme le ministère des Affaires
étrangères russe dans un communiqué.

Hachemi B.

Le Président Tebboune lors de l’ouverture de l’année judiciaire.
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Le rôLe pivot de la société civile dans le
processus de transformation vers une éco-
nomie durable, pour que cette dernière soit
inclusive, équitable et efficace, a été souli-
gné lors de la première édition du «Sustai-
nable Economy Forum» (SEF), organisé
hier à Alger.
«A travers ce forum international, on parle
des problématiques écologiques et envi-
ronnementales que nous subissons déjà
que ce soit en Algérie, en Afrique, ou
même au niveau planétaire» C’est ce qu’a
indiqué l’ambassadrice de SEF, Zahra
Harkat, expliquant que «notre objectif
principal est de mettre en relation la socié-
té civile qui signale les problématiques
existentielles de l’écologie et de l’écono-
mie en Algérie, avec les institutions et les
acteurs qui ont le pouvoir de changer les
choses, ayant accès aux lois et aux pro-
ductions des usines, on leur parle de nos
problématiques, ils nous exposent leurs
solutions».
Pour elle, une des solutions de cet état de
dégradation planétaire est d’adapter l’éco-
nomie durable, en commençant par chan-
ger «notre mode de réflexion».
Quant aux défis qui freinent l’adaptation
de cette économie, le secrétaire général de
Climate Action Network Arab World
(CAN), Kaid Youcef Mahdi Cherif, a affir-
mé que «la volonté politique est là, cepen-
dant il nous manque la concrétisation de
l’action et des investissements» ajoutant
qu’il faut l’adhésion de l’ensemble des
acteurs, commençant par la société civile
qui doit être partie prenante dans l’en-
semble du processus. Le SG a également

mis en exergue l’importance de la sensibi-
lisation et l’action et le partenariat direct
au sein de la société civile. 
«Il faut toujours se frotter aux officiels
pour donner l’état des lieux et donner l’in-
formation depuis le terrain, et c’est la plus
importante» a-t-il souligné. Dans la même
optique, plusieurs pays, y compris l’Algé-
rie, commencent à s’intéresser à de nou-
veaux modèles économiques pour réduire
l’empreinte carbone causée par les chaînes
de production, à l’instar de l’économie cir-
culaire. 
«Ce modèle économique mondial est l’op-
posé de l’économie linéaire qui consiste à
exploiter la matière première de façon
abondante, produire des produits très peu

recyclables et engendrer énormément de
déchets.» 
C’est ce qu’a expliqué Besma Belbed-
jaoui, experte en environnement et la pré-
sidente de la Fondation Synergia pour
l’Environnement.
«Par contre, l’économie circulaire est
l’utilisation rationnelle de matière premiè-
re pour obtenir des produits recyclables et
réutilisables pour produire très peu de
déchets, pouvant être réutilisés dans un
autre cycle de production. D’où vient l’as-
pect de la circularité», a-t-elle ajouté
Selon elle, l’économie circulaire c’est un
modèle économique que n’importe quelle
industrie, entreprise petite, moyenne ou
grande peut adopter, soulignant qu’on doit

«la structurer en loi en Algérie, qui va per-
mettre de définir les infrastructures de
base qu’on devrait installer pour aller vers
cette économie circulaire».
En outre, l’experte a rappelé que l’écono-
mie circulaire fait partie des objectifs du
développement durable, autant que la pro-
tection de l’environnement, la biodiversité
et le changement, sachant que l’Algérie
est parmi les pays les plus touchés de ce
changement climatique et que c’est le
moment d’aller vers cette adaptation au
changement climatique à travers l’adapta-
tion d’une nouvelle économie résiliente,
propre, durable et surtout respectueuse à
l’environnement.

Rim Boukhari

L’entrePrise
d’électroménager ENIEM
devrait recevoir, dans «un très
proche avenir», un chèque d’un
montant de 1,3 milliard de
dinars, qui lui sera délivré par
le ministère de l’Industrie et de
la Production pharmaceutique.
C’est ce qu’a appris le Jeune
Indépendant auprès d’une
source proche de ce dossier,
qui rappelle que ce montant
entre dans le cadre de l’aide
financière promise par le
ministre du secteur, Ali Aoun,

le 14 août dernier. S’agissant
du CPE (comité des
participations de l’Etat), sur
lequel reposent réellement les
espoirs de la grande famille de
l’ENIEM, la réunion
programmée initialement pour
le 29 du mois écoulé est
reportée à une date ultérieure,
selon la même source. Cette
dernière ajoute que l’argent qui
sera dégagé par le CPE
permettra un véritable
redressement de l’ENIEM de
Oued Aïssi. La question qui

reste posée est de savoir quand
le CPE se réunira-t-il et quand
signera-t-il le fameux
chèque tant attendu ? En
attendant, le stress a gagné un
certain nombre de travailleurs
de cette entreprise spécialisée
dans l’électroménager. Pour
preuve, la journée d’hier, dans
la matinée, a été marquée par
un sit-in d’un groupe de
travailleurs pour demander le
versement du salaire du mois
d’octobre. Il convient de noter
que l’entreprise a déjà reçu de

l’argent public, ce qui lui a
permis de verser les salaires
des mois d’août et de
septembre derniers. S’agissant
du rendement de l’entreprise, il
va sans dire qu’il reste
nettement en deçà de ses
réelles capacités de production.
La cause est la même depuis
l’été, à savoir le manque
d’intrants (matière première)
nécessaires à la fabrication des
produits électroménagers.

De notre bureau,
Saïd Tissegouine

leS aideS Parviennent à PetiteS doSeS

l’enieM toujours sous perfusion

eConomie dUrable

le rôle clé de la société civile

L’orientation des hautes
autorités du pays est clai-
re : augmenter le volume

des exportations hors hydrocar-
bures eu égard au potentiel dont
dispose le pays. La barre des 13
milliards de dollars d’ici à la fin
de l’année en cours est fixée,
après avoir réalisé 7 milliards de
dollars l’année dernière. Au-delà
des discours qui appellent à la
nécessité de promouvoir les
exportations hors hydrocarbures,
incontournable pour l’économie
algérienne, plusieurs actions sont
menées sur le terrain pour aug-
menter le volume des exporta-
tions.
Pour assurer un meilleur accom-
pagnement aux opérateurs, deux
banques algériennes ont ouvert
leurs succursales en Mauritanie
et au Sénégal, en plus de l’orga-
nisation de Foires permanentes
des produits algériens dans ces
deux pays africains, d’autant que
l’Afrique est considérée comme
un marché naturel pour les pro-
duits algériens. Une chose qui se
concrétisera davantage avec l’en-
trée en activité de la zone de
libre-échange continentale afri-
caine (ZLECAf), considérée
comme une étape cruciale pour la

promotion des exportations. La
mise en place et la redynamisa-
tion des dispositifs d’aide à la
promotion des exportations s’ins-
crivent aussi dans la démarche
d’encourager les exportations. Il
s’agit notamment de l’Agence
nationale de promotion du com-
merce extérieur (ALGEX), de la
Compagnie algérienne de garan-
tie des exportations (CAGEX),
ainsi que la redynamisation de la
filiale de la Société algérienne
des foires et exportations «Tas-
dir» et la réouverture du compte

d’affectation spéciale, Fonds spé-
cial pour la promotion des expor-
tations (FSPE), dans le cadre du
projet de la loi de finances 2024,
pour encourager les exportations
hors hydrocarbures, conformé-
ment aux orientations du prési-
dent de la République.
Le ministère du Commerce et de
la Promotion des exportations a,
de son côté, adopté une nouvelle
approche participative en
incluant les acteurs principaux
dans l’activité d’exportation, à
travers l’organisation d’ateliers

thématiques dans le but de traiter
toutes les questions ayant trait à
l’activité d’exportation.
Le premier atelier, organisé il y a
dix jours, a été consacré aux pro-
cédures logistiques relatives à
l’exportation. Co-présidé par le
ministre du Commerce et celui
des Transports, cette rencontre a
été une occasion pour les opéra-
teurs économiques de faire part
de leurs préoccupations concer-
nant les transports et la logis-
tique. Tayeb Zitouni a ainsi souli-
gné l’importance de ce genre de

rencontre, affirmant que «la stra-
tégie nationale pour la promotion
des exportations ne doit pas
demeurer confinée dans les dis-
cours creux, comme ce fut le cas
des années durant. 
Sa mise en œuvre ne se limite pas
à des décisions émanant de
ministres ou d’administrations.
Elle ne saurait se réaliser qu’à
travers des approches participa-
tives». Pour sa part, le ministre
des Transports a fait part de la
«disponibilité du secteur à
accompagner les opérateurs éco-
nomiques, à faire réussir les opé-
rations d’exportation et à remé-
dier aux dysfonctionnements au
niveau de l’administration en vue
de lever les obstacles rencon-
trés».
Un autre atelier est prévu pour
aujourd’hui sur les procédures
bancaires, douanières et fiscales
relatives à l’exportation, l’objec-
tif étant de «prendre connaissan-
ce des préoccupations et des défis
auxquels sont confrontés les
exportateurs en termes de procé-
dures financières, bancaires et
douanières». Un autre atelier sera
prochainement organisé avec le
département de l’Industrie.

Lilia A.A.

Promotion deS exPortationS

l’approche participative du ministère
du Commerce

Tous les efforts sont déployés pour propulser les exportations hors hydrocarbures. Plusieurs mesures concrètes sont prises pour faire
de la diversification des exportations une réalité. Le ministère du Commerce et de la Promotion des exportations a adopté une nouvelle

approche en impliquant toutes les parties prenantes dans l’activité d’exportation.  

Des mesures pour booster
les exportations hors hydrocarbures.
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aPrès avoir marqué une légère baisse
durant les derniers jours, les prix des œufs
et des viandes blanches, particulièrement
celui du poulet, repartent à la hausse et se
situent proches de leurs niveaux record.
Force est de constater que toutes les
mesures prises afin de stabiliser les prix de
la volaille n’ont pas porté leur fruit.
C’est une situation sans précédent que
connaît le marché de la viande blanche.
Les prix ont flambé jusqu’à se rapprocher
de ceux de la viande rouge. En effet, le
prix du poulet oscille entre 500 et 550 DA
le kilo tandis que le plateau des œufs a
dépassé les 600 DA, soit plus de 20 DA
l’unité. Ce qui suscite un sentiment de
colère et de ras-le-bol chez les ménages
algériens. 
Les salaires de ces derniers sont soumis à
rude épreuve, notamment, avec la hausse
des prix que connait la majorité des pro-
duits alimentaires. Les ménages n’arrêtent
pas d’exprimer leur inquiétude face à cette
inflation. La question qui se pose est de
savoir quelles sont les raisons derrière
cette augmentation soudaine et vertigineu-
se.
Une virée dans différents points de vente
de la capitale renseigne sur cette augmen-
tation sensible des prix du poulet et des
œufs comparativement aux jours précé-
dents. Dans certains magasins, un plateau
d’œufs est cédé à pas moins de 600 DA.
Parfois le prix est revu à la hausse, en
fonction des endroits. Idem pour le poulet,

il est affiché chez un bon nombre de bou-
cheries à plus de 530 DA le kilo.
Les citoyens, pour qui le poulet est de
venu l’alternative à la consommation de la
viande rouge, s’indignent face à une cette
augmentation «inexplicable». Pour Laila,
mère de famille, acheter de la viande rouge
qui peut atteindre parfois plus de 2 000
DA/kg, c’est hors de sa portée. «On n’a
pas le choix, on remplace la viande rouge
par du poulet, mais là c’est trop cher enco-
re. Je ne comprends pas cette augmenta-
tion», a-t-elle déploré, avant d’ajouter que
«je me suis contentée d’acheter deux
cuisses à 350 DA/kg». «Je me demande où

sont passés les agents de contrôle, les auto-
rités concernées et les agents du ministère
du Commerce ?», a-t-elle dit. «Si cette
situation ne changera pas, je boycotterais
ce produit, car c’est exagéré», a-t-elle
dénoncé.
Plusieurs motifs sont avancés pour justi-
fier l’augmentation fulgurante du prix du
poulet. Il s’agit de la hausse des prix des
matières premières, notamment le maïs et
le soja, celle des intrants biologiques et
enfin l’absence de régulation efficace de la
filière avicole. La Fédération nationale des
aviculteurs avait évoqué une «crise en
termes d’alimentation de l’élevage

survenue en août dernier». Il s’agit, préci-
sément, de «la rareté du maïs, qui affecte
négativement le marché de la volaille, ce
qui peut entraîner une augmentation des
prix et une pénurie de produits», avait pré-
cisé la Fédération, évoquant la canicule
qui a causé d’importantes pertes et empê-
ché la majorité des éleveurs à produire.
De son côté le ministre de l’Agriculture et
du Développement rural, Abdelhafid
Henni, avait contesté la justification avan-
cée par les éleveurs et les revendeurs qui
blâment l’augmentation du prix de l’ali-
mentation pour la volaille. Selon lui, les
prix des composants clés tels que le maïs
et le soja, n’ont pas subi de modifications
significatives pour justifier une telle haus-
se.
Le ministre a pointé du doigt les pratiques
spéculatives de certains acteurs du marché.
Il a évoqué les manipulations et les fixa-
tions de prix quotidiennes «par télépho-
ne», loin de toute régulation ou transpa-
rence. 
Ces méthodes, non seulement ébranlent la
stabilité des prix, mais elles portent égale-
ment atteinte à l’éthique commerciale et à
la confiance des consommateurs.
Pour faire face à cette situation, Abdelha-
fid Henni affirme sa détermination à adop-
ter des mesures strictes pour contrer cette
tendance haussière et assurer l’accessibili-
té des viandes blanches à des prix raison-
nables.

Lynda Louifi

Prix dU PoUlet et deS œUFS  

une hausse proche du niveau record

L’objectif principal de cette
rencontre, tenue au siège
du ministère en présence

de cadres du ministère et de
représentants du ministère du
Commerce et de la Promotion
des exportations, ainsi que des
représentants des différents éta-
blissements et offices sous tutel-
le, était de trouver des solutions
afin de garantir une prise en char-
ge «efficiente et prompte» des
préoccupations soulevées par les
consommateurs. Parmi les préoc-
cupations majeures figuraient
l’approvisionnement du marché
en viandes rouges et blanches, en
œufs, ainsi que la nécessité de
proposer ces produits à des prix

abordables. La rencontre a per-
mis, en outre, de présenter la liste
des produits agricoles concernés
par la définition des marges de
bénéfice pour certains produits
de consommation essentiels.
Les participants ont abordé plu-
sieurs dossiers importants et
prioritaires, notamment la prépa-
ration de la saison agricole
2023/2024 et le déroulement de
la campagne moisson-battage.
«Dans ce contexte, les dernières
mesures prises en vue de garantir
le succès de la campagne mois-
son-battage de cette saison ont
été abordées, notamment en ce
qui a trait à la mobilisation des
intrants agricoles (engrais et

semences), ainsi que l’évaluation
des préparatifs en cours sur le ter-
rain, avec envoi de commissions
d’inspection dans toutes les
wilayas productrices de
céréales», précise la même sour-
ce.
Dans ce cadre, des instructions
ont été données à l’effet d’ac-
compagner les producteurs des
légumineuses, à travers la mise à
disposition des semences et
l’augmentation de la surface cul-
tivée.
De son côté, le représentant du
ministère du Commerce et de la
Promotion des exportations a
présenté un exposé exhaustif sur
la nouvelle cartographie de

distribution du lait en sachet sub-
ventionné. Une mesure mise en
place en vue de moderniser le
suivi et le contrôle par les agents
des directions du commerce et
par tous les services compétents
au niveau de toutes les wilayas,
avec pour objectif de garantir la
disponibilité de ce produit dans
toutes les régions du pays. 
Le ministre a salué les efforts
consentis pour assurer une parfai-
te coordination entre les deux
secteurs et numériser la cartogra-
phie de distribution de la matière
première aux laiteries publiques
et privées.
La rencontre s’est déroulée en
présence du secrétaire général de

la Chambre nationale agricole
(CNA), un représentant de
l’Union nationale des paysans
algériens (UNPA), le secrétaire
général de l’Union nationale des
commerçants et artisans algé-
riens (UNCAA), ainsi que des
représentants de l’Association
nationale des transporteurs et dis-
tributeurs de lait, de la Fédération
nationale des aviculteurs, de
l’Association nationale des
importateurs de viandes rouges,
du Conseil national interprofes-
sionnel de la filière céréalière,
outre des opérateurs écono-
miques opérant dans la produc-
tion de légumineuses. 

Meriem Djouder

Des mesures qui n’ont pas
porté leur fruit.

henni PréSide la réUnion SUr la régUlation dU marChé deS ProdUitS
de large ConSommation

GaranTir des prix abordables
Le ministre de l’Agriculture

et du développement
rural, Mohamed

Abdelhafid Henni, a
présidé une réunion de
coordination consacrée

à l’examen des mesures
pratiques relatives à la

régulation du marché des
produits alimentaires et

agricoles de large
consommation

et à la préparation de la
saison agricole

2023/2024. C’est ce qu’a
indiqué hier le ministère

dans un communiqué.
Le ministre de l’Agriculture,
Mohamed Abdelhafid Henni.
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leS enjeUx géoStratégiqUeS de la PénUrie de l’eaU aU niveaU mondial  :

risque de tensions planétaires 
et de conflits armés  

Professeur des universités, expert 
international docteur d’Etat 

1974- Abderrahmane MEBTOUL

« Viktor Schauberger « l’eau est
le sang de la terre, le support
de toute vie » et Antoine de
Saint-exupéry ‘  eau, tu n’as ni
goût, ni couleur, ni arôme, on ne
peut pas te définir, on te goûte,
sans te connaître. Tu n’es pas
nécessaire à la vie : tu es  la
vie. » 

l’eau au cours de l’histoire de l’hu-
manité a été le facteur détermi-
nant  du développement des

Nations.   Or, l’augmentation des tempéra-
tures modifie les précipitations à l’échelle
régionale et mondiale, et, partant, le régi-
me des pluies et celui des saisons agri-
coles, ce qui a des répercussions majeures
sur la sécurité alimentaire, la santé et le
bien-être des populations. Il  faut agir de
toute urgence pour améliorer la gestion
coopérative de l’eau, adopter des poli-
tiques coordonnées sur l’eau et le climat,
accroître les investissements afin de parer
aux  aléas hydrologiques, tels que les inon-
dations et les sécheresses sous l’effet du
changement climatique, le stress hydrique
étant aggravé par la croissance démogra-
phique et la diminution des ressources dis-
ponibles. Selon les études du Groupe inter-
gouvernemental d’experts des Nations
unies sur l’évolution du climat, de l’Insti-
tut international pour la gestion de l’eau,
de l’Organisation des Nations unies pour
l’alimentation et l’agriculture et de l’Unes-
co, soixante-dix pour cent de la surface de
la Terre est recouverte d’eau, mais 97,5%
de cette eau est de l’eau salée. Des 2,5%
restants d’eau douce, 68,7% est gelé dans
les calottes glaciaires et les glaciers. Moins
d’un pour cent de cette eau douce est dis-
ponible pour être utilisée par les humains.
Dès lors, l’eau est un enjeu stratégique à la
fois sécuritaire et économique impliquant
tant un nouveau modèle de consommation
énergétique axé sur les énergies renouve-
lables (le solaire) et l ‘hydrogène vert
qu’un nouveau modèle de consommation
des êtres humains  moins consomma-
teur  d’eau douce car la   gestion de
l’eau  sera dans les années à venir un fac-
teur déterminant des  tensions planétaires,
surtout au Moyen Orient, en Afrique et
dans certaines zones de l’Asie  pouvant
entraîner des conflits armés. Pour cette
présente contribution, je tiens à remercier
bon nombre d’amis, experts dans l’hydrau-
lique
1 – A l’échelle de la planète, on estime
qu’environ 40 000 km3 d’eau douce
s’écoulent chaque année sur les terres
émergées, lesquels, partagés où en janvier
2023,  la population mondiale était esti-
mée, selon l’ONU à plus de  8 milliards
d’habitants, devant  fournir 5700 m3 d’eau
douce à chacun soit près de 16 000 litres
d’eau par jour.  La surface totale des terres
irriguées a été multipliée par cinq depuis le
début du XXe siècle. Elle a quasiment
doublé depuis 1960, principalement en
Asie (Chine, Inde, Pakistan) .  Or,  1500
litres d’eau douce sont aujourd’hui néces-
saires pour la récolte d’un seul kilogram-
me de blé alors que 80% des nouveaux
besoins alimentaires planétaires, induits
par la croissance démographique d’ici à
l’an 2030, devront être satisfaits par l’agri-

culture irriguée qui monopolise déjà 70%
des potentialités hydriques mondiales du
tourisme, de l’industrie et de l’irrigation.
Avec le réchauffement climatique, l’atmo-
sphère présente une modification impor-
tante dans la distribution géographique de
sa température globale, pouvant entraîner
une nouvelle répartition des climats de la
planète. La température risque de diminuer
dans une région et augmenter dans une
autre avec résultat une hausse ou une bais-
se des chutes de pluies. Ainsi les zones
humides peuvent connaître des inonda-
tions catastrophiques par suite de l’intensi-
fication des pluies et les zones arides et
semi-arides risquent de subir le phénomè-
ne de désertification à cause de la raréfac-
tion des pluies. Au plan mondial, la ques-
tion de l’approvisionnement en eau
devient chaque jour plus préoccupante. Le
constat unanimement partagé est simple :
déjà précaire dans certaines régions du
globe, la situation ne pourra qu’empirer
dans les années à venir. L’essor démogra-
phique que va connaître notre planète dans
les vingt-cinq prochaines années s’accom-
pagnera d’une explosion de la consomma-
tion en eau et avec les risques  d’une
dégradation de sa qualité, mettant  grave-
ment en péril le ravitaillement en eau
douce d’une grande partie de l’humanité,
alors que la consommation en eau de l’hu-
manité était multipliée entre 6/7 durant ces
dernières décennies . A cela s’ajoute  une
répartition inégalitaire de la population
humaine sur Terre et des ressources en eau
mal répartie et  inégalement exploitée.
Selon les études de l’ONU, l’Asie
concentre 60% de la population humaine,
mais ne dispose que de 30% des réserves
en eau disponibles. Les régions arides qui
reçoivent moins de 250 mm d’eau par an
couvrent près de 20% des terres émergées
et 1/5e des continents ne dispose d’aucune
ressource propre en eaux fluviales. La
consommation d’eau croît avec le niveau

de vie des populations, les nombreux équi-
pements qui apparaissent dans les foyers
facilitant l’usage de l’eau. Ainsi, les Euro-
péens consomment aujourd’hui 8 fois plus
d’eau douce que leurs grands-parents pour
leur usage quotidien. Un habitant de Syd-
ney par exemple consomme en moyenne
plus de 1000 litres d’eau potable par jour,
un Américain de 300 à 400 litres, et un
Européen de 100 à 200 litres alors que
dans certains pays en développement, la
consommation moyenne par habitant ne
dépasse pas quelques litres. Comme il
existe des modalités opératoires diffé-
rentes dans l’usage de l’eau. Ainsi, selon
l’ONU, la Grande-Bretagne consacre 27%
de son eau aux besoins domestiques, 71%
à ses industries et seulement 2% à son agri-
culture, et l’Inde 2% pour ses besoins
domestiques, 2% pour son industrie et
96% pour son agriculture. Si parallèlement
la tendance actuelle à l’augmentation des
prélèvements en eau se poursuit, entre la
moitié et les deux tiers de l’humanité
devraient être en situation dite de stress
hydrique en 2025, seuil d’alerte retenu par
l’Organisation des Nations unies (ONU) et
correspondant à moins de 1700 mètres
cubes d’eau douce disponible par habitant
et par an. Aujourd’hui, déjà un habitant sur
cinq n’y a pas accès. Selon l’ONU, sur les
33 mégapoles de plus de 8 millions d’habi-
tants qui existeront dans 15 ans, 27 seront
situées dans les pays les moins développés
et donc les moins à même de pouvoir
répondre aux besoins  avec le  risque d’une
pénurie d’eau. L’un des problèmes majeurs
en matière d’eau douce et d’alimentation
humaine est posé par l’irrigation, car pour
nourrir toute la population de notre planè-
te, la productivité agricole devrait forte-
ment augmenter. Alors que l’irrigation
absorbe déjà aujourd’hui 70% des prélève-
ments mondiaux, une consommation jugée
très excessive, celle-ci devrait encore aug-
menter de 17% au cours des 20 prochaines

années. D’où l’importance d’utiliser
d’autres techniques d’irrigation plus
appropriées comme le goutte à goutte car
le facteur déterminant de l’approvisionne-
ment futur de l’eau sera fonction d’une
nette amélioration de la gestion globale de
l’irrigation et de la  maîtrise de  la crois-
sance de la consommation.
2 – Avoir accès à l’eau est devenu un enjeu
économique et géostratégique, voire mili-
taire à l’échelle planétaire et les récents
événements  montrent tous les enjeux de la
sécurité alimentaire. Selon l’Organisme
mondial de la Santé en 2021, 50% des cas
de sous-nutrition chez les enfants sont dus
à la consommation d’eau non potable et
plus de la moitié de la population mondia-
le n’a pas accès à des services d’assainisse-
ment sûrs.  Il y a risque de conflits mon-
diaux pour le contrôle de l’or bleu selon
une étude des Nations unies. Plus de 40%
de la population mondiale est établie dans
les 250 bassins fluviaux transfrontaliers du
globe où ces populations doivent partager
leurs ressources en eau avec les habitants
d’un pays voisin. Or, une telle situation
peut être à l’origine de conflits récurrents,
notamment lorsqu’un cours d’eau traverse
une frontière, car l’eau devient alors un
véritable instrument de pouvoir aux mains
du pays situé en amont. Aujourd’hui, les
contentieux à propos de l’eau sont nom-
breux à travers le monde, notamment au
Nord et au Sud de l’Afrique, au Proche-
Orient, en Amérique centrale, au Canada et
dans l’Ouest des États-Unis. Au Moyen-
Orient des tensions peuvent s’accélérer. Au
Proche-Orient, selon l’ONU, une dizaine
de foyers de tensions existent. Ainsi
l’Égypte, entièrement tributaire du Nil pour
ses ressources en eau, doit néanmoins par-
tager celles-ci avec dix autres États du bas-
sin du Nil : notamment avec l’Éthiopie où
le Nil bleu prend sa source, et avec le Sou-
dan où le fleuve serpente avant de débou-
cher sur le territoire égyptien. a suivre

1re Partie
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aPrèS la mort de qUatre CivilS libanaiS

la tension monte d’un cran entre Tsahal
et le Hezbollah 

une voiture a été frappée par un drone israélien dans le Sud-Liban, faisant quatre victimes civils dont trois enfants le 5 novembre. en
représailles, le Hezbollah a frappé le nord d’Israël avec plusieurs missiles, causant un mort civil. 

le parti chiite a également prévenu
que sa réponse serait «ferme et
forte». Malgré les menaces du lea-

der du Hezbollah Hassan Nasrallah lors de
son discours le 3 novembre dernier sur la
possibilité de l’élargissement du conflit
face à Israël, les heurts entre Tsahal et le
groupe chiite perdurent.  Suite à la mort de
quatre civils libanais le 5 novembre, le
Hezbollah a annoncé avoir frappé dans la
foulée «la colonie de Kiryat Shmona» avec
«un certain nombre de missiles Grad». Le
parti «ne tolérera jamais de dommages et
d’agressions contre des civils» et sa répon-
se «sera ferme et forte», a martelé l’organi-
sation libanaise. Le porte-parole de l’armée
israélienne Avichay Adraee a rapporté sur
X (ex-Twitter) que les frappes de la milice
chiite avaient entraîné la mort d’un civil.
Liban : quatre morts dans une frappe
aérienne israélienne Quatre civils tués,
dont trois fillettes  Ces frappes du Hezbol-
lah sont intervenues alors que plusieurs
médias libanais avaient annoncé un peu
plus tôt dans la journée du 5 novembre
qu’un drone israélien avait frappé une voi-
ture dans la petite localité d’Ainata dans le
sud du Liban, à quelques kilomètres de la
frontière. Quatre morts ont été rapportés,
dont trois jeunes filles âgées respective-
ment de 10, 12 et 14 ans. Le journaliste du

site libanais Al Mayadeen Samir Ayoub se
trouvait dans le véhicule juste devant
lorsque la frappe a eu lieu. Il a précisé que
les victimes étaient les filles de sa sœur et
leur grand-mère. «Je ne pouvais rien faire»,
a-t-il regretté lors d’une interview. «C’était

tous des civils», a-t-il rappelé. Le Premier
ministre par intérim du Liban, Najib Mika-
ti, a vivement condamné Israël pour l’at-
taque de drone, la qualifiant de «crime
odieux», a rapporté Associated Press.
«L’ennemi en paiera le prix», a menacé le

représentant du Hezbollah au Parlement
libanais, Hassan Fadlallah, selon le média
libanais Al-Mayadeen .  Plus tôt dans la
journée du 5 novembre, quatre ambulan-
ciers libanais avaient été blessés suite à une
frappe israélienne.  R. I.

CanarieS 

Quatre morts lors d’une nouvelle arrivée massive de migrants 
PLus de 700  Personnes ont été
secourues dans la nuit de vendredi à same-
di, alors qu’une alerte météorologique a
été émise par les autorités locales en raison
d’un fort vent et de vagues pouvant
atteindre 5,5 mètres de haut.
Quatre migrants sont décédés, parmi un
groupe de plus de 700 personnes secourues
dans la nuit du vendredi 3 au samedi
4 novembre à bord de quatre embarcations
au large de l’île espagnole d’El Hierro,
dans l’archipel des Canaries, selon les
secours espagnols. Deux des quatre embar-
cations ont été repérées vendredi soir puis
accompagnées jusqu’au port de La Restin-
ga, dans le sud de cette petite île de
11 000 habitants, la plus à l’ouest de l’ar-
chipel, selon les sauveteurs en mer. Au
total, 254 migrants se trouvaient à leur
bord, tous en bonne santé, ont précisé sur
X (anciennement Twitter) les services de
secours. Parmi eux se trouvaient plusieurs
mineurs. Une troisième embarcation a été

prise en charge samedi à l’aube avec
238 migrants à bord. Treize d’entre eux ont
été hospitalisés, dont deux sont décédés
malgré les soins qui leur ont été apportés,
selon les secours. Une quatrième et derniè-
re embarcation a été secourue au même
moment avec 247 migrants à son bord.

Deux d’entre eux étaient décédés lorsque
les secours les ont pris en charge et un troi-
sième a été hospitalisé. Ces arrivées sur-
viennent alors qu’une alerte météorolo-
gique a été émise par les autorités des
Canaries en raison d’un fort vent et de
vagues pouvant atteindre par endroits

« 5,5 mètres de hauteur », selon les
secours. Fortement empruntée depuis
quelques années en raison du durcissement
des contrôles en Méditerranée, la route
vers les Canaries, dangereuse et souvent
meurtrière, a enregistré ces dernières
semaines un afflux record de migrants.
D’après les derniers chiffres du ministère
espagnol de l’intérieur, l’archipel a vu arri-
ver 30 705 migrants entre le 1er janvier et
le 31 octobre, soit plus du double du
chiffre enregistré sur la même période de
2022. Parmi eux, près d’un quart sont arri-
vés à El Hierro, devenue récemment la
principale porte d’entrée en Espagne par la
mer, les migrants cherchant à s’éloigner le
plus possible des côtes africaines pour évi-
ter les gardes-côtes. Ce nombre d’arrivées,
qui dépasse largement la capacité d’ac-
cueil de cette petite île de 268 km2, a obli-
gé les autorités à transférer plusieurs cen-
taines de migrants vers d’autres îles de
l’archipel. R. I.

SoUdan 

la chute d’obus sur un marché près de Khartoum tue plus de 20 civils
La guerre entre deux généraux pour le
contrôle du pouvoir continue de tragique-
ment déchirer le Soudan. Plus de 20 civils
ont ainsi été tués dimanche soir par la
chute d’obus sur un marché à Omdourman,
une banlieue proche de Khartoum, a
annoncé une ONG.
Selon un communiqué du Comité d’avo-
cats prodémocratie qui documente les vic-
times civiles et les violations des droits
humains dans le conflit, « lors d’échanges
de tirs intenses entre les belligérants, des

obus sont tombés sur un marché d’Om-
dourman ». Il y a également des « blessés
». La veille, au moins 15 civils ont été tués
par « des obus tombés sur leurs maisons »
à Khartoum, la capitale du pays, avait indi-
qué une source médicale.
Déclenchée le 15 avril, la guerre entre l’ar-
mée dirigée par le général Abdel Fattah al-
Burhane et les Forces de soutien rapide
(FSR, paramilitaires) du général Mohamed
Hamdane Daglo, a fait plus de 9.000 morts
selon une estimation de l’ONG Armed

Conflict Location & Event Data Project
(Acled), considérée comme très largement
sous-estimée. Elle a aussi déplacé plus de
6 millions de personnes et détruit la plupart
des infrastructures.
Incapables de prendre un avantage décisif
depuis le début de la guerre, les deux
camps piétinent mais aucun n’entend faire
de concession à la table des négociations.
Des pourparlers entre les belligérants ont
eu lieu fin octobre dans la ville saoudienne
de Djeddah. Ils visaient « à faciliter l’ache-

minement de l’aide humanitaire, à établir
des cessez-le-feu et d’autres mesures de
confiance, et à progresser vers une cessa-
tion permanente des hostilités », selon
Riyad. Les tentatives de médiation précé-
dentes n’ont abouti qu’à de brèves trêves
qui ont toutes été systématiquement vio-
lées. Les généraux Burhane et Daglo
avaient opté plutôt pour une guerre d’usu-
re, dans l’espoir d’obtenir de plus grandes
concessions à la table des négociations,
selon des experts.
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lUtte Contre leS dangerS dU monoxyde de Carbone à oran 

la protection civile lance une
compagne de sensibilisation 

dans le cadre d’une campagne nationale préventive sur les risques liés à la saison d’hiver, la direction
de la protection civile d’Oran a lancé, des opérations de sensibilisation dans plus de 

100 établissements relevant de divers secteurs d’activité. 

Conformément au programme élabo-
ré par des directions de wilaya de la
formation et l’enseignement pro-

fessionnels, l’éducation, les rectorats des
différentes universités et résidences univer-
sitaires d’Oran, des campagnes de sensibi-
lisation ont été organisées et s’étaleront
jusqu’à fin décembre prochain, au niveau
des établissements affiliés à ces secteurs,
afin de sensibiliser le plus grand nombre
possible sur les différents dangers liés à la
saison hivernale, notamment le risque d’in-
toxication au gaz, a souligné, Belaha
Abdelkader, chargé d’information à la
direction de la Protection Civile à Oran. 

Il s’agit d’un programme diversifié, visant
à inculquer une culture préventive parmi
les citoyens, en particulier chez les enfants
et les jeunes, concernant les dangers liés à
l’asphyxie par le gaz.
Au cours de cette campagne, les agents de
la protection civile, aux côtés d’autres
acteurs, visiteront plus de 30 établisse-
ments de formation et d’enseignement pro-
fessionnels, 30 écoles primaires, 25 CEM
et 15 lycées, en plus des universités, des
écoles supérieures, des résidences universi-
taires et autres. Des portes ouvertes et des
caravanes de proximité seront également
organisées au niveau de différentes agglo-

mérations, afin de sensibiliser les citoyens
sur l’importance du suivi et de l’inspection
des dispositifs et branchements de chauffa-
ge. Oran, à l’instar des wilayas du pays, a
lancé cette campagne nationale de sensibi-
lisation, le 29 octobre dernier, sous le slo-
gan « la prévention pour se protéger et pro-
téger nos habitations du danger du gaz ».
Au cours de la semaine écoulée, les ser-
vices de la protection civile à Oran ont
enregistré deux incidents liés au gaz (fuite
d’un chauffe-eau et explosion d’une bou-
teille de gaz), qui ont fait six blessés, a
indiqué le même responsable.

R.R

etabliSSementS hoSPitalierS à adrar

7 ambulances distribuées 
dans l’optique d’améliorer les conditions
de prise en charge des patients, sept ambu-
lances destinées à plusieurs établissements
hospitaliers et structures de santé de proxi-
mité dans les différentes communes de la
wilaya d’Adrar, ont été distribuées lors
d’une cérémonie organisée avant-hier, en
présence des autorités locales.
Cette démarche, qui s’est déroulée en pré-
sence des chefs de daïras, des présidents
des assemblées populaires communales et
des responsables du secteur de la santé,
vise l’amélioration des conditions de prise
en charge des patients, notamment dans les

communes reculées, ont indiqué les res-
ponsables de la wilaya. Lors de cette céré-
monie organisée au siège de la wilaya, le
wali d’Adrar Larbi Bahloul a mis l’accent
sur l’importance de préserver ces équipe-
ments de manière à garantir une meilleure
prise en charge des malades, notamment en
termes d’évacuation sanitaire.
Ce quota comprend des ambulances équi-
pées destinées aux établissements publics
hospitaliers (EPH) et aux établissements
publics de santé de proximités (EPSP)
éparpillés à travers les territoires des com-
munes concernées, ainsi que le centre de

lutte contre le cancer au chef-lieu de la
wilaya, en plus de deux ambulances de
type 4x4 attribuées aux communes d’Aka-
bli et de Tsabit, à l’Est et au Nord de la
wilaya , en raison de leur spécificité géo-
graphique.
Pour sa part, le présidant de l’assemblée
populaire communale de Timokten, daïra
d’Aoulef, Mustapha Bentayeb, a souligné
l’importance de cette opération dans la
prise en charge et l’évacuation des patients
de la région notamment vers les hôpitaux
des communes limitrophes.

R.R

Skikda

raccordement de 327 foyers au réseau de gaz naturel 
Pas moins de 327 foyers de
la commune Emdjez Dechich,
située dans le Sud-ouest de la
wilaya de Skikda, ont été rac-
cordés au réseau de gaz naturel,
ont fait savoir, avant-hier, des
services de la wilaya.
Selon la même source, les auto-
rités de wilaya ont présidé dans
le cadre de la célébration du
69e anniversaire du déclenche-
ment de la glorieuse Révolu-
tion du 1er novembre 1954, le

raccordement de 327 foyers au
réseau de gaz naturel à la
faveur d’un réseau de 2 km à
Boulaïnine au village de Rabah
Dekich dans la commune de
Emdjez Dechich relevant de la
daïra d’El Harouch.
Le projet retenu au titre du pro-
gramme de wilaya a nécessité
une enveloppe financière de 21
millions DA dégagée du Fonds
de solidarité et de garantie des
collectivités locales, a ajouté la

même source qui a inscrit
l’opération dans le cadre des
efforts publics d’amélioration
des conditions de vie du
citoyen.
Depuis début 2023, plusieurs
agglomérations rurales et zones
d’ombre de cette wilaya ont été
reliées au réseau de gaz naturel
évitant aux citoyens les tracas
liés au recours aux bouteilles
de gaz butane, a indiqué la
même source.

Les efforts des autorités locales
sont dirigés vers le raccorde-
ment aux réseaux de gaz et
d’électricité du reste des vil-
lages et dechras reculées de
toutes les communes à travers
la mobilisation d’enveloppes
financières «considérables»
pour garantir le droit de tous les
citoyens au développement
local,  ont précisé les mêmes
services.

R.R

réhabiLitation 
du secteur de
L’éducation à
tébessa
Plus de 260 écoles
primaires concernées  
un totaL de 264 écoles primaires,
réparties dans différentes communes
de la wilaya de Tébessa, seront réha-
bilitées dans le cadre d’une action
devant débuter avant la fin de l’année
2023, ont indiqué, dimanche, les ser-
vices de la wilaya.
La même source a ajouté que cette
opération d’envergure permettra aux
élèves des établissements concernés,
notamment ceux situés dans des zones
isolées, de suivre leurs cours dans de
bien meilleures conditions, leurs
écoles ayant été plus ou moins dété-
riorées en raison de différents fac-
teurs.
Une dotation financière de l’ordre de
2,65 milliards de dinars, puisée de la
Caisse de solidarité et de garantie des
collectivités locales, sera consacrée à
cette opération de restauration et de
réhabilitation, a-t-on souligné à la
wilaya.
Par ailleurs, le secteur de l’éducation
s’est renforcé, dans la wilaya de
Tébessa, à l’aube de la rentrée scolai-
re 2023-2024, de deux nouvelles can-
tines centrales, au chef-lieu de wilaya,
qui fourniront des repas chauds à des
milliers d’élèves de nombreux établis-
sements scolaires, en plus de l’ouver-
ture de 5 cantines scolaires dans
autant de communes, ont encore indi-
qué les services de la wilaya, rappe-
lant qu’une enveloppe de plus de 600
millions de dinars avait été mise en
place pour réaliser des cantines et
améliorer la restauration scolaire.
De même, a-t-on ajouté, que 100 mil-
lions de dinars ont été consacrés au
renforcement du parc de transport
scolaire, soit par acquisition de nou-
veaux bus, soit par la location, en plus
de la remise en état de plusieurs véhi-
cules en panne. 

R.R

camPagne de
Labours-semaiLLes
à ouLed djeLLaL 
Plus de 3.100 hectares
pour la céréaliculture 

La camPagne de labours-semailles
de la saison 2023-2024 concernera
dans la wilaya d’Ouled Djellal une
superficie de 3.140 hectares. C’est ce
qu’a indiqué, avant-hier, Djameleddi-
ne Sedrate, directeur des services
agricoles (DSA).
A ce propos , le même responsable a
précisé que cette superficie devrait
permettre de produire plus de 80.000
quintaux de céréales dont 43.500
quintaux de blé dur et 30.000 quin-
taux d’orge de sorte à dépasser la
récolte de la saison précédente qui
avait atteint 52.322 quintaux.
Il a en outre souligné, que tous les
moyens matériels et humains ont été
mobilisés pour assurer le succès de
l’actuelle campagne des labours
semailles qui démarrera prochaine-
ment, le même cadre a également
relevé que les services agricoles
mènent des actions de sensibilisation
des agriculteurs pour les inciter à élar-
gir les aires irriguées consacrées à la
culture des céréales.
Une journée d’étude et de sensibilisa-
tion a été ainsi organisée en direction
des céréaliculteurs pour l’explication
de l’itinéraire technique spécifique à
la céréaliculture en plus d’une ren-
contre de proximité de vulgarisation
agricole, selon encore la même sour-
ce. 

R.R
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al moâtaSSim-billah midni, le benjamin dU Sila

un talent littéraire à 14 ans
Al Moâtassim-Billah Midni, originaire de la ville de Batna, à seulement 14 ans, est en train de conquérir le monde de l’écriture, de la
poésie et de la calligraphie avec sa passion et son talent hors du commun. Avec déjà trois ouvrages à son actif, Midni a suscité un

véritable engouement lors de sa participation au 26e Salon international du livre d’Alger, qui s’est déroulé du 25 octobre au 4 novembre,
en tant que plus jeune écrivain, poète et calligraphe. Sa remarquable présence a attiré l’attention des amateurs de littérature, qui se sont

hâté pour l’encourager.

Midni est l’auteur de trois
ouvrages destinés aux enfants.
Son aventure littéraire a com-

mencé pendant le confinement dû à la
pandémie de la Covid-19, où il a trouvé
une source d’inspiration sans pareil. En
plus de sa passion pour l’écriture, il est
également champion du calcul mental, et
maîtrise parfaitement trois langues : l’ara-
be, le français et l’anglais. Sa participation
à cet événement littéraire d’envergure
marque une première dans sa jeune carriè-
re.
Son premier livre, «Histoires et Leçons»,
marque le début d’une carrière pour ce
jeune «prodige», comme l’a surnommé
ses ainées du domaine. À travers ce
recueil, Midni partage des histoires capti-
vantes tout en transmettant des valeurs et
des principes moraux essentiels pour les
jeunes lecteurs. Il croit fermement en
l’importance des histoires dans la vie des
enfants et considère qu’elles sont un
moyen privilégié d’enseigner des leçons
et des préceptes au sein de nos sociétés.
Son deuxième ouvrage, intitulé «Les
Bourgeons de l’Aurès lisent... Les Bour-
geons de l’Aurès écrivent», met en lumiè-
re son dévouement envers la jeunesse.
Midni s’engage activement à encourager
la lecture chez les enfants et à améliorer
leurs compétences linguistiques en langue
arabe. Il a d’ailleurs remporté le concours
«Défi de la lecture arabe», une compéti-
tion visant à sensibiliser les étudiants

arabes à l’importance de la lecture.
Le troisième ouvrage de Midni, intitulé
«Mon Petit Chaton», est une histoire qui
transporte les lecteurs dans un monde

imaginaire rempli de magie et d’aven-
tures. Ce livre témoigne de la créativité et
de l’imagination débordante de ce jeune
prodige. Au-delà de ses réalisations litté-

raires, le jeune auteur, a également lancé
un projet novateur intitulé «Les Bour-
geons de l’Aurès écrivent et lisent». Ce
projet consiste en des ateliers de lecture
pour les enfants, où les histoires sont soi-
gneusement sélectionnées selon les préfé-
rences intellectuelles et émotionnelles de
chaque enfant. Ils sont guidés pour com-
prendre et analyser les histoires, puis ils
sont encouragés à participer activement à
l’écriture de l’histoire, avec l’aide de
Midni. Chaque enfant se voit attribuer un
rôle dans l’histoire, qu’il doit ensuite
accomplir comme devoir à la maison. Les
histoires ainsi créées sont partagées
chaque mardi dans une bibliothèque
publique, où chaque enfant lit ce qu’il a
écrit, et Midni rassemble les différents
récits pour en faire des œuvres finales.
Déjà, ce projet a donné naissance à deux
histoires, «Le Ballon de l’Aïd» et «La
Parole des Animaux», qui abordent des
questions sociales et politiques, telles que
la ruse et la tromperie. Ces histoires ont
suscité un grand intérêt parmi les lecteurs,
tant jeunes qu’adultes, et ont été saluées
pour leur ingéniosité narrative.
Le jeune Midni tire une grande source
d’inspiration de sa famille, en particulier
de sa mère, enseignante de philosophie,
qui le soutient et l’encourage dans toutes
ses entreprises créatives. Son talent préco-
ce et sa détermination laissent entrevoir
un avenir brillant dans le monde littéraire.

Meriem Djouder

Plan en miSe en valeUr et de SaUvegarde de la vieille ville de médéa

présentation de la deuxième phase
La Présentation de la
deuxième phase du plan de
mise en valeur et de sauvegar-
de de la vieille ville de Médéa
a eu lieu, avant hier, à la salle
des délibérations de l’APW de
Médéa, en présence d’un
aréopage de personnes invi-
tées parmi lesquels des élus
locaux, des représentants des
administrations concernées,
des cadres de la direction de la
culture et des arts, des per-
sonnes intéressées et des
notables.
Présidée par la directrice de la
culture et des arts, Salima
Gaoua, la séance a été consa-
crée à la présentation par le
bureau d’études désigné des
différentes parties de l’étude,

à savoir : histoire de la ville,
analyse typologique des lieux
et systèmes de construction
composant le projet prélimi-
naire du plan permanent de
mise en valeur du secteur sau-
vegardé de la vieille ville.  
Pour ce faire, l’approche
adoptée par le bureau d’études
a consisté à diviser la vieille
ville en secteurs homogènes
qui ont fait l’objet de cahiers
des charges et de chapitres de
réglementation régissant
chaque secteur en matière
d’actions de restauration, de
réhabilitation, de démolition,
d’élévation, du style architec-
tural et des couleurs des
façades. Au terme de la séan-
ce, il a été retenu l’adoption

de 17 propositions de restruc-
turation de la vieille ville à
même de lui donner une autre
image conforme à sa profon-
deur historique, de destination
touristique, en  redonnant vie
aux portes qui faisaient partie
de son tissu urbain, d’une
part, de reconstituer les
espaces verts, réhabiliter les
anciennes fontaines
publiques, créer un circuit
touristique au sein de la ville,
etc.
Pour les services de la direc-
tion de la culture et des arts,
toutes ces propositions et sug-
gestions feront l’objet de dis-
cussions et d’enrichissements
pour leur intégration dans la 3
è phase de l’étude en cours.  

Car, est-il expliqué, « le plan
de mise en valeur du secteur
sauvegardé de la vieille ville
de Médéa servira d’outil à la
gestion et à la protection du
patrimoine culturel construit
en milieu urbain. Outre qu’il
permettra de conserver les
valeurs historiques, cultu-
relles, urbaines et architectu-
rales qui caractérisent la
vieille ville, il constituera,
après son agrément adopté par
la tutelle, d’outil remplaçant
le PDAU (Plan directeur
d’aménagement et d’urbanisa-
tion), définissant les condi-
tions architecturales à même
de servir de base à la préser-
vation du foncier et le tissu
urbain ». Nabil B.

box-oFFiCe

le film d’horreur «Five nights at Freddy’s» en tête
Le fiLm d’horreur «Five Nights at Fred-
dy’s» est resté en tête du box-office pour
son deuxième week-end dans les salles
nord-américaines, devant «Priscilla», bio-
pic sur la femme d’Elvis Presley, selon les
chiffres publiés avant-hier par le cabinet
spécialisé Exhibitor Relations.
Mais en dépit de son avance en termes de
ventes de billets, «Five Nights at Fred-
dy’s» a connu une chute vertigineuse de

popularité par rapport au week-end de sa
sortie, passant de 78 millions de dollars la
semaine dernière à seulement 19,4 mil-
lions cette semaine.
Le long-métrage inspiré d’un jeu vidéo
diffusé à la fois dans les salles et sur la pla-
teforme Peacock d’Universal «s’écroule
durant ce deuxième weekend», constate
l’analyste David Gross.
Ce week-end encore, le long-métrage est

suivi par le film-concert de la chanteuse
Taylor Swift «The Eras Tour», sorti voici
quatre semaines et qui comprend des
scènes tournées lors de trois concerts dif-
férents. Il engrange 13,5 millions de dol-
lars.
«Killers of the Flower Moon», film signé
par Martin Scorsese, reste à la troisième
place avec sept millions de dollars amas-
sés dans les salles nord-américaines et

franchissant la barre symbolique des 100
millions de dollars dans le monde.
Pour sa première sortie ce weekend, «Pris-
cilla», film de Sofia Coppola sur l’épouse
du «King», se retrouve en quatrième place
avec cinq millions de dollars de gains. En
cinquième place, on trouve le film en
langue espagnole «Radical», qui recueille
2,7 millions de dollars lors de son premier
week-end. R. C.
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en qUête de PointS PoUr Un SéSame aUx j 2024 : 

Trois algériens au Grand
prix de perth de judo

Trois judokas algériens prendront part au Grand Prix de Perth (Australie) prévu du 10 au 11
novembre, avec l’objectif de récolter de nouveaux points en prévision d’une qualification aux
Jeux Olympiques de Paris-2024, a-t-on appris dimanche, auprès de la Fédération algérienne

de Judo (FAJ).

les judokas concernés sont : Bel-
kadi Amina (- 63 kg), Driss
Messaoud Redouane (- 73 kg),

Mustapha Yasser Bouamrane (-100
kg), « qui ont pratiquement décroché le
sésame olympique, et qui disposent
d’un classement olympique intéres-
sant », selon le directeur technique
national de l’instance fédérale, Abden-
nour Grioua. « Les judokas Belkadi,
Redouane et Bouamrane prendront part
au GP de Perth pour obtenir des points
supplémentaires (une médaille d’or
équivaut à 700 points) afin d’assurer

l’objectif recherché à savoir une pré-
sence à la fête olympique de Paris, l’été
prochain », a indiqué à l’APS, le DTN
de la FAJ. 
Selon Grioua, le « GP de Perth consti-
tue une des étapes importantes inscrites
au programme des équipes nationales,
alors qu’il reste encore entre 8 et 10
tournois, pouvant donner des points
supplémentaires pour la qualification
aux JO-2024 de Paris. Le tournoi de
Mongolie prévu en juin prochain, sera
la dernière compétition pour nos judo-
kas en quête de points supplémentaires

pour une qualification olympique ».
Après l’Australie, la délégation algé-
rienne ralliera la capitale du Japon
(Tokyo) pour y effectuer un stage pré-
paratoire allant du 13 au 28 novembre,
suivi d’une participation au Grand Prix
international à Tokyo les 2 et 3
décembre. Le staff technique de la
sélection algérienne est composé de
Meziane Dahmane (messieurs) et
Mohamed Kara Seddari (dames). 361
judokas dont 157 (dames) de 69 pays
seront présents au rendez-vous austra-
lien.

CoUPe dU monde (U16-FilleS) de tenniS :

l’algérie dans la poule d avec le tenant du titre
L’équiPe aLgérienne de tennis
des U16-filles, a été versée dans la
poule D en compagnie notamment du
tenant du titre les Etats-Unis, à la phase
finale de la Coupe du monde juniors
(Billie Jean King, NDLR), prévue du 6
au12 novembre 2023 à Cordoue
(Espagne), à l’issue du tirage au sort
effectué ce dimanche. Outre l’Algérie
et les Etats-Unis, la poule D comprend
également la Suède et la Serbie. Selon
les organisateurs, les seize (16) nations
participantes sont réparties en quatre
(04) poules. Les deux premiers de
chaque poule se qualifieront pour les

quarts de finale (1e à la 8e place,
NDLR), alors que les troisièmes et
quatrièmes joueront les matchs de clas-
sement (9e à la 16e place, NDLR).
Composée des joueuses, Maria
Badache (254e ITF juniors), Wissal
Boudjemaoui (638e) et Melissa Rym
Benamar Kerfah (1618e), l’équipe est
dirigée par l’entraineur Djilali Laslah.
L’équipe algérienne est conduite par le
premier vice-président de la Fédération
algérienne de tennis (FAT), M. Moha-
med Tahar Azzi. L’Algérie, qualifiée
pour la première fois de son histoire à
cette compétition mondiale, avait

décroché son billet en juillet dernier au
Caire (Egypte), à l’issue de son sacre
africain des U16/filles.

comPosition des quatre
PouLes :
Poule A : République Tchèque, Aus-
tralie, Lettonie, Australie
Poule B : Grande Bretagne, Argentine,
Brésil, Kazakhstan
Poule C : Japon, Espagne, Colombie,
Egypte
Poule D : Etats-Unis, Suède, Serbie,
Algérie.

tir à l’arC / ChamPionnat d’aFriqUe qUaliFiCatiF aUx jo-2024 : 

l’algérie au rendez-vous de nabeul
PLus de 100 archers repré-
sentant 20 pays dont l’Al-
gérie, prendront part à la
13e édition du Champion-
nat d’Afrique de tir à l’arc,
prévue du 7 au 12
novembre à Nabeul (Tuni-
sie), qui sera qualificative
aux Jeux olympiques Paris-
2024. Outre la Tunisie

(organisateur) et l’Algérie
cette compétition enregis-
trera la participation de la
Libye, du Maroc, de
l’Egypte, du Nigeria, de
l’Ouganda, du Ghana, de la
Guinée, du Sénégal, de
Maurice, du Kenya, de la
Namibie, du Zimbabwe, de
l’Afrique du Sud, du Mala-

wi, de la Côte d’Ivoire, du
Tchad, de la Sierra Leone et
du Soudan. Selon le prési-
dent de la Fédération tuni-
sienne de la discipline,
Réda Ménaie, cette compé-
tition qualificative aux JO-
2024 sera d’un niveau tech-
nique «très élevé avec la
participation des meilleurs

archers du continent afri-
cain, dont ceux d’Egypte,
d’Algérie et d’Afrique du
Sud». En marge de la com-
pétition, les organisateurs
ont programmé un stage
pour les entraîneurs de la
discipline sous l’égide du
Comité olympique interna-
tional.

tennis - cLassement atP
le Serbe novak djokovic solide
leader
Le serbe Novak Djokovic, sacré dimanche à Paris,
avec à la clé le gain de son 40e Masters 1000, occu-
pe toujours la première place avec une avance accrue
sur l’Espagnol Carlos Alcaraz, au classement mon-
dial de tennis publié lundi par l’ATP. Holger Rune
est le perdant de la semaine, en recul de trois places,
au 10e rang. Le Danois, vainqueur du tournoi pari-
sien l’an dernier, a été éliminé cette année en quart
de finale par Djokovic. Ses points perdus permettent
mathématiquement au Norvégien Casper Ruud (7e),
à l’Allemand Alexander Zverev (8e) et à l’Américain
Taylor Fritz (9e) de gagner une place. Sur la base de
son classement précédent, Ruud a cependant été rete-
nu pour disputer le Masters de fin de saison, la
semaine prochaine à Turin, en compagnie de Djoko-
vic et Alcaraz. Le Russe Daniil Medvedev, 3e, l’Ita-
lien Janik Sinner, 4e, le Russe Andrey Rublev, 5e, le
Grec Stefanos Tsitsipas, 6e, et Zverev seront aussi de
la fête. Finaliste à Paris contre Djokovic, le Bulgare
Grigor Dimitrov, 14e, signe la plus belle progression
du Top 20, en gagnant trois rangs d’un coup. A 28
ans, le Chilien Nicolas Jarry atteint le meilleur clas-
sement de sa carrière en gagnant une place pour
s’établir au 19e rang mondial.
Classement ATP publié lundi:
1. Novak Djokovic (SRB) 11445 pts
2. Carlos Alcaraz (ESP) 8455
3. Daniil Medvedev (RUS) 7200
4. Jannik Sinner (ITA) 5490
5. Andrey Rublev (RUS) 5205
6. Stefanos Tsitsipas (GRE) 4435
7. Casper Ruud (NOR) 3625 (+1)
8. Alexander Zverev (GER) 3585 (+1)
9. Taylor Fritz (USA) 3500 (+1)
10. Holger Rune (DEN) 3460 (-3).

La 18e édition grand Prix
cycListe de La viLLe
d’aLger du 9 au
11 novembre
La 18e édition du Grand Prix cycliste de la
ville d’Alger (juniors et seniors/messieurs et dames)
aura lieu du 9 au 11 novembre, sur une distance de
195,2 kilomètres, a-t-on appris lundi auprès de la
Fédération algérienne de la discipline (FAC). Trois
étapes sont inscrites au programme de cette édition
dont la première qui se déroulera au boulevard Houa-
ri Boumediene dans la nouvelle ville de Sidi Abdal-
lah, sous forme de prologue de 3,3 km. La deuxième
étape mènera le peloton de Birtouta à Zéralda sur un
parcours de 95,5 km, alors que la troisième et der-
nière étape aura lieu à Zéralda sur une distance de
96,4 km. Le Grand Prix international d’Alger a été
inscrit dans le calendrier 2018 de l’Union cycliste
internationale (UCI), une occasion pour les cou-
reurs algériens d’engranger le maximum de points en
vue d’améliorer leur classement mondial. La 18e
édition est organisée par la Fédération algérienne de
cyclisme (FAC), la Ligue cycliste locale ainsi que la
Direction de la Jeunesse et des Sports de la wilaya
d’Alger.

la deuxième édition du marathon
de la « nouvelle algérie » en
décembre
La deuxième édition du semi-marathon « La nou-
velle Algérie » aura lieu à Oran, les 8 ou le 9
décembre prochain, a-t-on appris, lundi, auprès des
organisateurs. Initialement prévue pour vendredi
prochain, cet évènement, organisé par le club sportif
amateur « Marathon d’Oran » en collaboration avec
la Ligue locale d’athlétisme, a été reporté à la date
précitée ‘’sur demande des autorités locales’’, a indi-
qué à l’APS le président de ce club, Mohamed Nou-
reddine Abaïdia. « Ce report a été dicté par le désir
des autorités locales d’inscrire l’évènement dans le
programme des festivités célébrant l’anniversaire du
11 décembre 1961 », a-t-il encore expliqué. Du coup,
les inscriptions aux courses programmées, au
nombre de deux (5 km et 21 km), seront prolongées,
sachant que jusque-là, les organisateurs ont recensé
pas moins de 700 inscrits, toutes catégories d’âge
confondues, a-t-on signalé de même source. Les
deux courses au menu sont ouvertes aux sportifs et
sportives âgés de 18 à 80 ans, comme ce fut le cas
lors de la première édition de cette manifestation,
tenue l’année passée, dans le cadre des festivités
célébrant l’anniversaire du 1er novembre 1954, date
du déclenchement de la glorieuse guerre de libéra-
tion.
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bon Sang ne SaUrait mentir

de belgique, amoura ou l’éclair de
lumière qui illumine le ciel des verts

Sensationnel. un début de saison absolument incroyable. La bonne affaire de l’année que celle réalisée
par la formation belge de l’union saint-gilloise qui a flairé le bon coup en l’arrachant à son ancien club
suisse du FC Lugano, à l’intersaison, contre la modique somme de seulement quatre millions d’euros,

avec Mohamed Amoura qui marche, et c’est peu dire, sur l’eau, depuis le début de l’exercice. 
Par Azouaou Aghiles

et déjà (les férus de stats aiment çà)
avec des performances dignes des
grandes stars. Avant le match contre

le Club Bruges, l’enfant de Jijel cumulait
déjà, sans crier gare, en 14 matchs toutes
compétitions confondues, huit (il en est
désormais à dix) buts, le 1er de la partie
(parce qu’il y en aura un autre) fait le buzz.
Agite la Toile. En effet, il n’a fallu qu’un
peu plus de 20 minutes (22 exactement) à
l’international algérien (quatre buts en 13
capes mais le meilleur est sûrement à venir
lui qui n’est pas loin d’un statut de titulaire
dans l’échiquier de Belmadi) pour illumi-
ner du haut de son talent le stade en faisant
mouche. Avec un zeste prononcé de classe
: un but de toute beauté sur une somptueu-
se bicyclette. De pure folie. Des buts
comme aiment les puristes. Un régal pour
les yeux ! Le lutin algérien ne va pas s’ar-
rêter là avec un second but tout en finesse
juste après l’égalisation adverse et offre
une victoire précieuse à son équipe qui
caracole en tête du classement. Ses deux
buts et cette cerise de bicyclette ne font que
hausser l’amour que lui portent un public
local et un staff technique aux anges. Et
une côte en bourse qui grimpe, grimpe. En
tout cas, ce n’est pas l’intérêt grandissant
que lui portent de grosses pointures de Pre-
mier League anglaise, Liverpool en tête,
gardant un œil sur lui, qui nous démenti-
ront. Les enchères sont ouvertes pour une
pépite comme le football algérien (on parle
bien sûr du championnat national constam-
ment sous le feu des critiques pour sa pré-
sumée faiblesse de niveau), nous a offert en
surprenant, bon an mal an, avec sur le mar-
ché de talents précoces à forte valeur mar-
chande. Parti dans l’inconnu, presque à
l’aventure, l’un des espoirs des Fennecs,
doit se préparer, avec l’aide d’une généra-

tion dorée à l’image des Boudaoui (24ans,
le plus vieux de l’heureuse bande) Chaibi,
Gouiri, Bouanani, Hadjam, Ait Nouri, Zer-
rouki, Bilal Brahimi de l’OGC Nice (parti
en prêt au Stade Brestois), à peine (ou pas
encore) sortis de l’adolescence, à, porter
sur ses (leurs) frêles épaules mais des têtes
pleines de projets, l’avenir d’une Equipe
d’Algérie à la relance. Disposant des atouts
humains devant lui permettre d’aller se
poser à nouveau sur le toit d’Afrique. Avec
l’expérience précieuse d’un encadrement
de qualité que sont les Bensebaini, Benta-
leb, Atal et consorts.  Reprendre le statut de

N°1 arraché de haute lutte en CAN 2019 en
Egypte. En attendant, la vieille garde des
Slimani, Mahrez, Feghouli, Belaïli, Bou-
nedjah ou Mandi, peut préparer tranquille-
ment sa retraite internationale. Partir tran-
quille avec l’intime conviction que la clas-
se biberon a tout d’une grande. Grand cru.
Parce que bon sang ne saurait mentir.
Confirmation dès la Côte d’Ivoire en jan-
vier de l’année prochaine ? Le public algé-
rien le croit fermement avec les toutes
récentes et bonnes pioches réalisées par
coach Belmadi.

A.A   

Avec Nos Pros
FC metz : oukidja se
blesse, guitoun 
enchaîne . . .
Le gardien de but algérien du FC Metz,
Alexandre Oukidja, est sorti sur blessure
lors du match nul décroché dimanche en
déplacement face à l’Olympique Lyon (1-
1), à l’occasion de la 11e journée de la
Ligue 1 française de football. Le gardien
champion d’Afrique 2019 a dû céder sa
place à la 19e minute suite à un contact
avec l’attaquant bissau-guinéen Mama
Baldé, qui a essuyé ses crampons sur sa
cuisse. « Oukidja a une plaie sur l’os de la
cheville et c’est sensible », a réagi l’entraî-
neur messin Laszlo Boloni à l’issue de la
partie. Oukidja (35 ans) devra effectuer
dans 48 heures des examens médicaux
pour connaître avec exactitude la nature de
sa blessure et la durée de son indisponibi-
lité. L’ancien portier du RC Strasbourg a
annoncé en juin dernier sa décision de
mettre fin à sa carrière internationale. Il
possède à son actif 6 matchs dont 4 ami-
caux et un en phase finale de la CAN-
2019. L’autre international algérien de la
formation messine le défenseur Kévin
Guitoun, a enchaîné un deuxième match
en tant que titulaire, après celui face au
Havre AC (0-0) dimanche dernier. A l’is-
sue de ce résultat, le FC Metz occupe la
16e place au tableau avec 10 points, alors
que l’OL reste scotché à la 18e et dernière
place avec 4 unités seulement. Lors de la
12e journée prévue les 11 et 12 novembre,
le FC Metz se rendra en Atlantique pour
défier le FC Nantes alors l’OL se rendra en
Bretagne pour défier le Stade rennais.

. . . le but d’école de ryad
mahrez avec al-ahli 
riyad mahrez, l’international algérien
d’Al-Ahli en Arabie saoudite, a inscrit un
superbe but avec son équipe face à Al
Riyad. Transféré cet été de Manchester
City à Al-Ahli en Arabie saoudite pour 35
millions d’euros, Riyad Mahrez semble
s’éclater sous ses nouvelles couleurs.
Aujourd’hui, il affronte Al Riyad pour le
compte de la 12e journée du championnat
saoudien. Dans un match remporté facile-
ment 3-0 par son équipe, l’international
algérien a trouvé la faille, et de quelle
manière. Après un superbe contrôle orien-
té du pied gauche, il s’est débarrassé de
son adversaire direct à la course pour
conclure d’une frappe croisée du droit. Un
but qui ne manquera pas de donner le sou-
rire aux supporters algériens à l’approche
de la CAN.

. . . en difficulté à l’olympic
lyonnais : Une porte de
sortie s’ouvre pour rayan
Cherki
en difficuLté actuellement à l’OL,
Rayan Cherki pourrait quitter les Gones
dès cet hiver. Outre le PSG, Newcastle est
toujours en embuscade. Ejecté du groupe
de l’OL pour l’Olympico face à l’OM
(reporté finalement pour raison de sécuri-
té), Rayan Cherki paie autant ses débuts
décevants sous Fabio Grosso que l’affaire
de la taupe de Jérôme Rothen dans le ves-
tiaire où tous les regards se portent sur
l’international Espoirs tricolore en instan-
ce de rejoindre les rangs du team national
Algérie selon des rumeurs insistantes.
Sous contrat jusqu’en juin 2025, Rayan
Cherki pourrait ne pas aller au-delà du
mois de janvier avec son club formateur.
Si le nom du PSG est souvent cité pour
l’accueillir, le jeune Lyonnais pourrait
également atterrir en Premier League.
Selon le spécialiste du Mercato et scout
Ignazio Genuardi, Newcastle suit toujours
avec attention l’évolution de Cherki. De là
à faire une offre dès cet hiver ? Ce n’est
pas impossible… Une belle occasion aussi
de trancher son choix en sélection, n’est-ce
pas ? 

ogC niCe : 

Hicham boudaoui, le «centenaire»
n’en finit pas de briller

mine de rien, Hicham Boudaoui a fait du
chemin et s’installe désormais en titulaire
indiscutable à l’OGC Nice, son club
employeur actuel. Malgré un début de sai-
son difficile (il revient de blessure), il s’est
montré patient. A redoublé d’efforts une
fois les pépins physiques oubliés. Mine de
rien, l’enfant de Béchar, travailleur acharné
et tellement studieux, a su et pu lever toutes
les embûches entravant son chemin à la
seule sueur du front. Ne rechignant jamais
à la tâche. Mine de rien toujours, il retape à
nouveau aux portes de l’E.N et retrouve
grâce aux yeux d’un sélectionneur national
qui sait apprécier les bosseurs. En a telle-
ment besoin dans l’entrejeu où les places
s’avèrent au passage plus chères que jamais
avec la présence de nombreux talents dans
cette surface du terrain sensible et souvent
décisive dans l’issue de bien de rencontres
capitales. Sans faire de tapage, il s’est dou-
cement mais sûrement installé, aux côtés
de son compatriote Atal malheureusement
en délicatesse avec les autorités françaises,

parmi les hommes forts d’une formation
niçoise ayant décidément les dents longues
en cette 1ère moitié de saison en Ligue 1 de
l’Hexagone. La place de leader face pour-
tant à grosse concurrence du Paris SG et de
Monaco pour exemple. Ce que les Azu-
réens ont confirmé lors de la réception de
Rennes dimanche (victoire 2-0) dans un
match où un événement était fêté par l’Al-
gérien qui, mine de rien, devenait. . . cente-
naire à l’occasion sous les couleurs Rouge
et Noir. Centenaire mais pas une seule ride
pour ce jeune de . . . 24 bougies seulement.
Qui a donc encore beaucoup à donner en
club et en sélection nationale. 100 appari-
tions sur les terrains de France et d’ailleurs
sous cape niçoise et bien des promesses.
Bien d’objectifs à réaliser. Occasion propi-
ce pour le quotidien local, Nice Matin, pour
revenir sur le parcours d’un joueur sorti
droit du championnat d’Algérie et qui fait
son chemin. L’occasion pour mettre en
exergue, statistiques à l’appui, son apport
et son impact sur le jeu niçois. Pour la seule

saison qui débute (11e journée), l’ancien de
l’Académie du Paradou AC, par exemple,
affiche, avec ses 97% de passes réussies
sous pression, le meilleur ratio en Ligue 1.
Mention spéciale également grâce à ses
80% de réussite dans les un contre un
défensifs qui lui permettent d’avoir le
2e bilan pour un milieu défensif central.
Mieux encore, il est le joueur qui court en
moyenne le plus sur cette période avec 12,
4 km de course en moyenne sur les 2 der-
nières saisons. Rien moins que ça. Qu’en
pense son coach italien, Fransesco Farioli ?
Beaucoup de bien à lire ses propos à Nice
Matin toujours : « C’est un joueur qui nous
offre de nombreuses opportunités dans la
manière qu’il a de se projeter dans la surfa-
ce. Défensivement, il est capable d’avoir
un gros volume, de remporter des duels et
à la fin, c’est exactement ce dont on a
besoin pour un milieu ». Du chemin, il en a
encore à parcourir le « vieux » Boudaoui
qui semble savoir ce qu’il veut et où il veut
aller.  Azouaou. A



14

le jeUne indéPendant # 7733 dU mardi 7 novembre 2023

Technologie : une nouvelle
étude conclut que de

nombreuses personnes
délaissent Google pour

ChatGPT lorsqu'elles
recherchent des conseils

informatiques en ligne.

i l y a tout juste un an, si vous aviezune question sur un sujet IT, vousvous seriez probablement tourné

vers Google pour trouver une réponse.Aujourd'hui, les gens se tournent versChatGPT pour obtenir des explications.Electric a interrogé 1 000 personnespour savoir où elles obtiennent leursconseils en matière d'IT. Selon l'étude,66 % des personnes interrogées ontdéclaré s'être adressées à ChatGPTpour obtenir de l'aide sur leurs pro-blèmes informatiques.Parmi les questions informatiques lesplus populaires figurent des questionsde base telles que comment réparer un

écran d'ordinateur, une connexionInternet lente, un ordinateur lent ou untéléphone en surchauffe.Est-ce une bonne idée de demanderdes conseils informatiques à un chatbot d'IA ?Sans surprise, la génération Z est laplus susceptible de demander desconseils informatiques à ChatGPT (83%), suivie par les Millenials (67 %). La génération X et les baby-boomers nesont pas très loin derrière, avec 50 % 

et 48 %. Alors, est-ce une bonne idée dedemander des conseils informatiques àun chatbot d'IA ? Electric a demandé à200 professionnels de l'informatiquede juger les réponses de ChatGPT surquatre des questions technologiquesles plus recherchées pour le savoir.Les réponses de ChatGPT lui ont valuune note de précision globale de 39 sur100 de la part des experts en informa-tique. Si l'on considère que ChatGPT n'existeque depuis novembre 2022, un tauxd'approbation global de 39 % n'est passi mal. Certaines des réponses deChatGPT lui ont même valu des scoresélevés, par exemple, la réponse à "Com-ment puis-je rendre mon Internet plusrapide ?" a obtenu un score de préci-sion de 74.

tECH

Conseil informatique : pourquoi les gens
se tournent vers ChatGpT
plutôt que vers Google

Technologie : Apple devrait dévoilerl'ensemble des fonctionnalités d'iOS 17en juin prochain. En attendant,quelques fuites permettent d'en savoirplus sur ce qui nous arrive.La prochaine mise à jour d'iOS, iOS 17,devrait être annoncée le 5 juin parApple lors de sa Worldwide DevelopersConference. Peu d'informations sontdisponibles pour l'heure sur le dernier

système d'exploitation de l'iPhone.Mais certains analystes font quelquessuppositions sur ce à quoi nous pou-vons nous attendre une fois qu'iOS 17sera disponible au téléchargement.Mark Gurman, de Bloomberg, pensequ'Apple a changé de cap dans le déve-loppement d'iOS 17. Ce qui pourrait signifier que la mise àjour sera beaucoup plus robuste que

prévu. Selon Gurman, iOS 17 devait ini-tialement se concentrer sur les mises àjour de sécurité et l'élimination desbogues. Mais la mise à jour incluradésormais des fonctionnalités"agréables à avoir", entendez qui nesont pas uniquement destinées à fonc-tionner sous le capot de la machine,sans que vous puissiez les voir vérita-blement. Nous pourrions par exemplevoir des mises à jour significatives deCarPlay. Cette nouvelle version de Car-Play comprendra la prise en charge deplusieurs écrans, l'intégration dutableau de bord, les commandes de cli-matisation et une application de radioFM.Des changements pourraient égale-ment être apportés à Siri, notammentla possibilité d'appeler Siri sans dire"Hey, Siri". M. Gurman explique qu'Apple utilise"une quantité importante de formationd'IA et de travaux d'ingénierie sous-jacents", afin que les utilisateurs puis-sent dire "Siri" suivi d'une commande.M. Gurman précise qu'Apple travailleégalement à l'intégration de Siri dansdes services et applications tiers. Apple

est restée exceptionnellement silen-cieux alors que les développements del'IA générative ont pris d'assaut l'actua-lité récente. Nous pourrions voir cer-taines des dernières technologies d'IAdéployées dans un nouveau Siri dansiOS 17. Il a également été rapporté qu'Applelancerait une application de suivi del'activité quotidienne avec iOS 17, etqui ferait partie des applications pré-installées sur les derniers iPhones. Desdocuments internes d'Apple examinéspar le Wall Street Journal indiquent quecette application permettra aux utilisa-teurs de noter leurs activités quoti-diennes, leurs pensées et leurs émo-tions.A noter que l'iPhone 8, l'iPhone 8 Pluset l'iPhone X ne seraient pas compa-tibles avec iOS 17, au regard du rythmeimposé par Apple jusqu'à présent pourmettre ses plus anciennes versions desmartphone au placard.Apple annoncera le package completd'iOS 17 lors de la WWDC de cetteannée, et le logiciel sera disponible autéléchargement dans le courant de l'an-née.

iOS 17 : 
Quelles nouvelles fonctionnalités ?
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Ordinateur quantique : Atom Computingfranchit un cap historique avec plus de 1 000 qubits !

l a course à l’ordinateur quan-tique vient de franchir une nou-velle étape. Alors que la plupartdes entreprises qui travaillent dessussont limitées à au plus quelques cen-taines de qubits, l'entreprise AtomComputing serait la première à passerla barrière des 1 000 qubits. La firmevient d'annoncer un prototype doté

1 180 qubits, avec un lancement prévupour l'année prochaine.Les qubits sont l'équivalent des bitsbinaires des ordinateurs classiques.Contrairement aux bits qui ont unevaleur soit de 0, soit de 1, les qubitspeuvent également avoir les deuxvaleurs simultanément. C'est cette par-ticularité qui permet aux ordinateursquantiques de résoudre certains pro-blèmes beaucoup plus rapidementqu'un ordinateur classique. Jusqu'àprésent, l'ordinateur quantique le plus

puissant est Osprey d'IBM, avec « seu-lement » 433 qubits.Des atomes d’ytterbium manipulésavec des lasersContrairement à d'autres entreprisesqui travaillent avec des ions, AtomComputing utilise des atomes neutresd'ytterbium, organisés dans une matri-ce et manipulés grâce à des lasers. La firme avait déjà annoncé avoir réus-si à atteindre un temps de cohérencepour ses qubits de 40 secondes, ainsi

que la capacité de mesurer l'état dequbits spécifiques pendant les calculset ainsi détecter certaines erreurs,sans perturber les autres qubits.L'entreprise a ainsi devancé IBM, quidevrait annoncer dans les prochainessemaines son processeur quantiqueCondor avec 1 121 qubits. Atom Com-puting a indiqué qu'il mettrait sonordinateur quantique au service desentreprises, des universités et desadministrations dès 2024.
Implants cérébraux :
comment l'université
Purdue contourne le défi
de la transmission de
données

DES CHErCHEurS américains ont misau point une nouvelle technique pourtransmettre des données depuis desimplants cérébraux. Leur solution per-met une communication haut débit ettrès basse consommation, même s’ilest nécessaire de porter un appareilressemblant à un casque audio.L'un des obstacles dans le développe-ment d'implants cérébraux est lamanière de transmettre les donnéesrelevées par ces appareils. Le corps atendance à les envelopper de tissus,limitant les signaux qui doivent alorsêtre plus forts. Ceci nécessite plusd'énergie, alors que les implants sont

très limités. Des chercheurs de l'uni-versité Purdue aux États-unis tra-vaillent sur ce qu'ils appellent l'Inter-net des corps (IoB), le croisement del'Internet des objets (IoT) et du corpshumain. Dans un article publié dans larevue Nature Electronics, ils expli-quent comment ils ont réussi à créerun système de communication sans filpour implants cérébraux en utilisantles propriétés du tissu humain. Leurméthode s'appelle la communicationcérébrale quasi statique biphasique(BP-QBC). une communication sans fil haut débitLes chercheurs transmettent lessignaux sur une bande de fréquencesspécifiques, pouvant aller jusqu'àquelques dizaines de mégahertz. Cesont des fréquences transmises bienplus facilement par les tissus, et quipermettent tout de même une commu-nication haut débit avec l’implant. Pourcapter les signaux, le patient porte unappareil contenant des électrodes, etqui prend la forme d'un casque audio.Cela permet une communication « hautdébit », pouvant atteindre 10 Mbps.Selon les chercheurs, cette approchepermettrait de réduire sensiblement laconsommation électrique pour latransmission de données, qui est alorsdivisée par 41 à une fréquence de 1

MHz pour atteindre seulement 0,52microwatt. Ils espèrent que cette avan-cée permettra de créer de nouveauximplants afin de faire progresser lesrecherches sur la maladie de Parkin-son, le syndrome Gilles de la Tourette,l'épilepsie, la dépression, ou encore lestroubles obsessionnels compulsifs(TOC).Flipper Zero : la mise àjour iOS 17.1 ne protègetoujours pas l'iPhone

Technologie : La dernière version d'iOScorrige toute une série de problèmes.Malheureusement, le bogue de ver-rouillage provoqué par une attaque viaFlipper Zero reste une menace pourtout appareil iOS se trouvant à proxi-mité.Mon iPhone 14 Pro Max sous iOS 17.1a planté en moins de trois minutessuite à une attaque réalisée avec un

Flipper Zero. Adrian Kingsley-Hughes.Tous les regards sont tournés vers iOS17.1, qui corrige une série de pro-blèmes liés à l'iPhone, qu'il s'agisse desproblèmes de surchauffe, de l'étrangeproblème de brûlure de l'écran, ou duplus obscur bug de redémarrage noc-turne. Mais il y a un problème surlequel on m'a posé le plus de questions,et qui n'est pas résolu.Peut-on encore planter un iPhone avecun Flipper Zero ? ummm, oui.L'image ci-dessus peut donner l'im-pression que le Flipper Zero doit êtreplacé juste à côté de l'iPhone pour lebloquer. une attaque efficace dans un rayonde 6 à 9 mètresEn fait, j'ai testé la portée de cetteattaque et je trouve qu'elle est efficacedans un rayon de 6 à 9 mètres.Il faut environ trois minutes à un iPho-ne pour redémarrer après une attaqueFlipper Zero de type BLE Spam lockupcrash (qui nécessite le chargementd'un logiciel tiers sur le Flipper Zero).Toutefois, avant ces trois minutes, l'ap-pareil peut ne plus réagir aux com-mandes tactiles et les autres appareilsBluetooth connectés à l'iPhone peu-vent être contraints de se déconnecteret de se reconnecter.

Atom Computing vient
d’annoncer avoir testé avec

succès son prototype
d’ordinateur quantique avec

1 180 qubits. La firme devance
ainsi de quelques semaines une

annonce attendue d’IBM et
devient la première à passer le

cap des 1 000 qubits.
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C’ est une propriétéqui pourrait faireenvie à tous lesfans de la série Breaking Bad.une luxueuse maison dotéed’un laboratoire de produc-tion de méthamphétamineest actuellement à vendre enCalifornie (Etats-unis), pour1,55 million de dollars.Moyennant cette sommerondelette, vous deviendrezl’heureux propriétaire d’unevaste demeure de 250 m2avec six chambres, dans latrès chic ville de San Jose,non loin de San Francisco.Elle jouit notamment d’un « emplacement idéal », avecun accès facile à l’autoroute,selon l’annonce postée sur le

site immobilier redfin. Dequoi plaire aux cadres de latech qui auraient besoin detransiter régulièrement versla Silicon Valley : les siègesd’Apple et Google sont tousdeux à moins d’une demi-heure en voiture.Située dans un quartiercalme doté de bonnes écoles,cette villa croule sous lesatouts : nombreux arbres fruitiersdans le jardin, vaste patioidéal pour recevoir, piscineet jacuzzi, trois salles debains, panneaux solaires…On en oublierait presque unléger détail : l’endroit inclut égalementtoutes les infrastructures

pour élaborer une substancepotentiellement mortelle ethautement addictive. « La maison a un laboratoirede méthamphétamine inactifet est contaminée par laméthamphétamine », précisel’annonce. Elle « n’a pas éténettoyée (…) et sera transfé-rée au nouvel acheteur dansson état actuel ».une bonne affaireLa villa appartenait précé-demment à Peter Karasev, unhomme de 35 ans arrêté enmars par la police de San Josepour avoir tenté de détruiredes transformateurs élec-triques, rapporte le LosAngeles Times. 

Les enquêteurs ont décou-vert lors de leur perquisitionchez lui des explosifs artisa-naux, plusieurs armes à feu,ainsi que le fameux labora-toire. Le suspect, qui vivait làavec sa femme et troisenfants, est actuellementpoursuivi par la justice.Pour les courageux insen-sibles à l’historique du lieu etmotivés pour faire quelquestravaux, la maison fait plutôtfigure de bonne affaire, dansle marché immobilier prohi-bitif de Californie. En mai,une propriété voisine avecseulement quatre chambress’est vendue pour 1,725 mil-lion de dollars.

Les bateaux decroisière ont leurpropre morgue !
Dans les paquebots tout peutarriver surtout lorsque vousêtes en mer avec des milliers depersonnes âgées et pas d’hôpi-taux à proximité. Beaucoup dedécès peuvent se produire, pasforcément dus à des chutes ou àdes noyades mais à des mortsde causes naturelles.Si cela se produit, les corps sonttransférés dans des morguesconstruits dans les navires decroisière spécialement pour cescas. Ces espaces sont générale-ment situés dans une zoneaccessible seulement par l’équi-page. Les paquebots ne font pasun arrêt spécial pour déposerles corps, en effet, ces derniersseront remis au dernier portd’escale. Donc, tous les passa-gers, même les morts, profitentjusqu’au bout de leur croisière,cela permet surtout de ne pascauser d’interruptions dans lesactivités prévues et de respec-ter les horaires d’arrivée et dedépart aux escales.une émission decuisine mexicaine estdiffusée de 1960jusqu’à aujourd’hui,quotidiennement !

Hasta La Cocina détient lerecord de la plus longue émis-sion de cuisine jamais diffusée àla télévision, en effet, Hasta LaCocina est diffusée tous lesjours sur la chaîne 4 duMexique depuis le 1erdécembre 1960 jusqu’àaujourd’hui.

iNSOLITE Le Jeune Indépendant 

AFFAIRE Elle appartenait à un trentenaire arrêté il y a quelques mois pour avoir tenté
de détruire des transformateurs électriques.

mark zuckerberg opéré du genou après une blessure lors
d'un entraînement de mma

Mark Zuckerberg s’est blessé en s’entraînant à la boxe, comme il l’a révélé sur Instagram. “Je me suis déchiré le ligament croisé antérieur”, a déclaré
le créateur de Facebook sous une photo de lui à l’hôpital.

Etats-unis : une maison, dotée d’unlaboratoire de fabrication de drogue,mise en vente

LE SAVIEZ VOuS J Indépendant

Vendredi, Mark Zuckerberg a partagé sur Instagram une photo le montrant allongé dans un lit d’hôpital,la jambe gauche dans une attelle. “Je me suis déchiré le ligament croisé antérieur en boxant et je viensd’être opéré pour le remplacer”, écrit-il en légende. Le milliardaire a expliqué qu’il s’était blessé alorsqu’il s’entraînait en vue d’un combat de boxe prévu pour le début de l’année prochaine. “Le match a étéreporté, mais j’ai toujours hâte d’y participer après mon rétablissement”, ajoute-t-il.Combat en cage contre Elon MuskLe patron de Facebook publie régulièrement des photos de ses entraînements de boxe. L’été dernier,Elon Musk, PDG de Tesla et de X, l’a défié de l’affronter dans un combat en cage. Mais Mark Zuckerberg arapidement affirmé que son adversaire prenait le défi à la légère, et qu'il ne pourrait finalement pasavoir lieu. “Je pense que nous sommes tous d’accord pour dire qu’Elon n’est pas sérieux et qu’il esttemps de passer à autre chose”, a écrit Zuckerberg sur sa plateforme Threads à l’époque. “J’ai proposéune date et nous avions convenu d’en faire un match sérieux au profit d’une bonne cause. Elon refuse deconfirmer la date, puis dit qu’il a besoin d’une intervention chirurgicale et demande maintenant à faireun entraînement dans mon jardin à la place.” une déclaration à laquelle Elon Musk a simplement répon-du en qualifiant Mark Zuckerberg de “marchand de peur”.
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au japon, un plasma prometteur pour 
jt-60sa, l'un des plus grands réacteurs à fusionnucléaire du monde

né de la collaboration
internationale entre le pays

nippon et l'europe, le réacteur
JT-60SA offre un condensé
d'avancées technologiques

majeures pour le
développement d'énergies

propres et durables. en
témoigne la réalisation d'un

plasma, une prometteuse
première pour l'installation.

Confrontés à une forte hausse dela demande d'énergie, de nom-breux pays augmentent leursinvestissements dans le domaine de larecherche. Comment répondre à desbesoins croissants dans les nationsémergentes ? En quoi le nucléaire peut-il représenter une alternative aux éner-gies fossiles, responsables d'une partiedes émissions de gaz à effet de serre ?Autant de questions qui taraudent l'Eu-

rope et le Japon. Historiquement, cesdeux alliés font partie des principalespuissances dans le domaine de la pro-duction d'énergie par l'atome.Ensemble, ils ont uni leurs forces afinde créer un réacteur à fusion nucléairecapable de confiner un plasma chaudgrâce à l'utilisation de bobines supra-conductrices. Baptisé JT-60SA, ce réac-teur est le plus grand et le plus avancéau monde. Mais sa fonction se révèlesurtout expérimentale : son objectif estd'aider le projet international ITEr(International Thermonuclear Experi-mental reactor).Produire plus d'énergie que nécessaireCe dernier, assemblé dans le sud de laFrance, connaît de nombreuses difficul-tés en raison de sa technicité et de sa"gestion humaine", comme le notait LeMonde en mars 2022. Les ingénieursveulent pourtant réussir à démontrer,comme l'ont fait les scientifiques en

charge du Lawrence Livermore Natio-nal Laboratory, que la fusion peut pro-duire plus d'énergie qu'elle n'enconsomme. Mais le projet prend du retard, susci-tant l'inquiétude de ses concepteurs.Dans ce contexte, le lancement du JT-60SA représente une garantie pour lesresponsables du projet. "Cela prouveau monde que la machine remplit safonction de base", s'est réjoui le chef deprojet chez Fusion for Energy, SamDavis.Cette organisation européenne s'estalliée à plusieurs instituts japonaispour fabriquer le JT-60SA. Il leur a falluprès de 15 ans avant de réussir à conte-nir le plasma. Le test concluant a étédécrit par le site Interesting Enginee-ring ce jeudi 2 novembre.Fusion des noyaux d'hydrogèneGrâce aux températures ultra-froidesdes bobines supraconductrices (envi-ron -270 degrés), le plasma, qui peut

grimper jusqu'à 100 millions dedegrés, a été contenu. Ce processus, qui se crée dans unechambre nommée "tokamak", permetde puiser dans les champs magné-tiques afin de fluidifier le parcours desdifférents éléments. In fine, l'objectif dece confinement est de participer à lafusion des noyaux d'hydrogène.  Lacolossale énergie ainsi créée peutensuite être transformée en électricité.Les scientifiques estiment que cettetechnique permet d'optimiser les coûtsde production et d'augmenter la massed'énergie produite. Il faudra pourtant attendre avant d'as-sister à sa commercialisation : le Japons'est fixé pour objectif un horizon à2050, alors que les États-unis, par lavoix de sa Secrétaire à l'énergie Jenni-fer Granholm, a affirmé vouloir dispo-ser d'une usine pilote fonctionnelled'ici 10 ans, comme l'a rapporté Nuc-net.Ce semi-conducteur"superatomique" à lavitesse inédite peut-ilrévolutionnerl'électronique ?

Des cHercHeurs ont récemmentdévoilé l'existence du semi-conducteurle plus rapide et le plus puissant dumonde. Surpassant les capacités dusilicium, présent dans les ordinateurset les smartphones, il représente unesource d'espoir dans le domaine tech-nologique.Savez-vous qu'en lisant ces lignes, vous

utilisez probablement des puces élec-troniques composées de l'un des mine-rais les plus répandus sur terre ? Fort d'une forte conductivité élec-trique, le silicium est indispensable à lafabrication des smartphones, des ordi-nateurs et d'autres objets du quotidien.Ces dernières années, la demande afortement augmenté en raison de l'es-sor du télétravail. Le secteur de l'élec-tronique raffole des semi-conducteurs,autant que le secteur de l'automobilelorgnait les énergies fossiles.C'est dire à quel point chaque avancéetechnologique suscite beaucoup d'es-poir. La dernière ne devrait pas déro-ger à la règle. Des chercheurs de l'université deColumbia (États-unis) ont affirmé dansune étude publiée le 26 octobre 2023dans la célèbre revue Science avoirdécouvert un matériau "superato-mique" d'une vitesse inédite. Ce semi-conducteur aurait la capacité d'amélio-rer sensiblement l'efficacité des pucesélectroniques en silicium, un gain qui

ouvre la voie à d'importants progrèstechnologiques.Les gains substantiels du "superatomique""Dans le cas d'un processeur, vouspourriez atteindre des fréquences decentaines de gigahertz (GHz), voire del'ordre du térahertz", s'est réjoui sur lesite de l'université de Columbia, ledirecteur de l'étude Milan Delor.Aujourd'hui, les processeurs les pluspuissants utilisés sur les ordinateurssont estimés entre 4 et 5 gigahertz.Composé des éléments chimiques, lerhénium, le sélénium et le chlore, lematériau re6Se8Cl2, tel qu'il a été bap-tisé par les scientifiques, réunit plu-sieurs atomes. En son sein, les parti-cules circulent plus lentement quedans le silicium.En revanche, elles ne sont pas entra-vées dans leur parcours, contrairementau semi-conducteur de silicium. Lesgains de vitesse sont mesurés dans unintervalle de 100 à 1000 ; les appareils

pourraient aller six fois plus vite qu'au-jourd'hui.Pas de commercialisation à courttermeSi cette découverte nourrit déjà beau-coup d'espérance, les premières pucescréées à partir de ces matériaux nesont pas près d'être commercialisées.Dans leur étude, les scientifiques rap-pellent que les ingénieurs ont mis plu-sieurs décennies avant de fabriquerdes puces en silicium, pourtant trèsabondant. Le rhénium l'est beaucoup moins. Trèsrare, ce minerai représente un coûttrop élevé pour des appareils deconsommation. De ce fait, les expertspenchent davantage vers des pucesréservées à des objets de haut stan-dard. Cela pourrait notamment être lecas des engins spatiaux ou des ordina-teurs quantiques, relate le site Daily-GeekShow. Autant de projections quipeuvent calmer les ardeurs des plusoptimistes.
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définition : qu'est-ce qu'une dou-leur neuropathique ? "une douleur neuropathique est unedouleur liée à une lésion ou à un dys-fonctionnement du système nerveuxpériphérique (nerfs) ou central (voiesnerveuses remontant de la moelle épi-nière jusqu'au cerveau)". Les douleursneuropathiques sont le plus souvent desdouleurs séquellaires d'une agressionnerveuse générant une hyperexcitabili-té du nerf alors que les douleurs noci-ceptives sont dues à la survenue et lapersistance d'une inflammation.
Quelles sont les causes des douleurs 
neuropathiques ? Les causes des douleurs neuropathiquessont très vastes. "Ce sont toutes lesmaladies ou traumatismes qui touchentun nerf ou une voie nerveuse" informele médecin. Parmi les causes les pluscourantes de douleurs neuropathiqueson trouve le diabète avec des douleursneuropathiques sur les mains et lespieds, les douleurs séquellaires de zona,les douleurs neuropathiques post-opé-ratoires lorsqu'un nerf a été compriméou sectionné, les douleurs neuropa-thiques secondaires à un Accident Vas-culaire Cérébral ou à une sclérose enplaque. "Les cancers sont également très pour-voyeurs de douleurs neuropathiques :une tumeur est susceptible de compri-mer ou infiltrer un nerf ; les chimiothé-rapies et radiothérapies au long courspeuvent être toxiques pour les nerfs"ajoute le Dr Créac'h. Beaucoup d'autresmaladies peuvent entraîner des dou-leurs neuropathiques : insuffisancerénale, insuffisance hépatique, Lescarences en vitamines sont égalementdes causes de douleur neuropathique demême que la prise répétée d'alcool.
Quels sont les symptômes du 
diabète ?En France, on estime qu'un million depersonnes vivraient avec un diabètesans le savoir. Connaître les symptômeset les complications de cette maladiechronique permet de mieux la contrôler.Quels sont les signes physiques ? Ner-veux ? De la peau ? Chez la femme ?L'homme ? Du diabète de type 1 ou 2 ?Le point avec nos experts.
Zona : symptômes, photo des 
boutons, traitement, contagieux ?Ophtalmique, intercostal... Le zona semanifeste par des éruptions de boutonsou plutôt de vésicules sur le thorax, levisage et le corps. Il est lié à la réactiva-tion du virus de la varicelle qui se pro-page par les nerfs. Symptômes, conta-gion, traitements... Le point avec le DrJean-Luc rigon, dermatologue-vénéro-logue.

Le stress augmente-t-il les douleurs
neuropathiques ?"Le stress peut être un facteur aggra-vant des douleurs neuropathiques maisn'en est pas la cause" signale le DrCréac'h. "Le stress induit des contrac-tions musculaires qui augmentent leniveau de douleur neuropathique"explique-t-elle. De façon générale, tousles facteurs de vie péjoratifs, comme lestroubles du sommeil, l'anxiété majorentces douleurs.
Quels sont les symptômes des 
douleurs neuropathiques ? La douleur neuropathique concerne unezone innervée par un nerf. "Le nerf enessayant de récupérer a tendance àdevenir hyperexcitable ce qui entraînedes douleurs de type brûlure ou aucontraire de sensations de froid doulou-reux, avec une impression de compres-sion avec des sensations de déchargesélectriques, des crampes, des déman-geaisons" décrit le Dr Créac'h. Les douleurs neuropathiques sontcaractérisées également par une allody-nie (douleur provoquée par un stimulusqui ne cause habituellement pas de dou-leur) ou une hypoesthésie à la douleur(perte de sensibilité).
Hypoesthésie : définition, 
traitement, le signe de quoi ?L'hypoesthésie est un trouble de la sen-sibilité corporelle. Quelles sont sescauses ? Symptômes ? Comment la trai-ter ? Le point avec le Pr EmmanuelleDuron, neurologue-gériatre à l'hôpitalPaul Brousse et chercheuse à l'INSErMau sein de l'unité MOODS.
comment se débarrasser des 
douleurs neuropathiques ? La douleur neuropathique fait partiedes douleurs chroniques. "Il n'est paspossible de régénérer le nerf aussi il estimpossible de supprimer la douleurneuropathique sauf dans les cas danslesquels la compression du nerf estarrêtée, par exemple si une tumeur quicomprime un nerf voit son volume dimi-nué par les traitements" informe la spé-

cialiste. En revanche, il est possible dediminuer les douleurs neuropathiquesavec des stratégies médicamenteuses(anti-épileptiques, antidépresseurs,emplâtres d'anesthésiques locaux, patchà la capsaïcine) et non médicamen-teuses (neurostimulation transcutanéeou cordonale, stimulation magnétiquetranscrânienne (rTMS) dans les centresde la douleur). "Les morphiniques sont àéviter en revanche car ils ces médica-ments déclenchent souvent des hyperal-gies au long cours" informe le Dr DrChristelle Créac'h.
Quels sont les traitements naturels
des douleurs neuropathiques ? "Toutes les techniques qui améliorent lebien-être et relaxent sont bénéfiquespour les personnes souffrant de dou-leurs chroniques dont les douleurs neu-ropathiques" indique la spécialiste. L'au-tohypnose par exemple peut permettrede mettre la douleur en sourdine letemps de la séance ou de réduire à pluslong terme des facteurs aggravants de ladouleur comme l'insomnie et lescontractures liées au stress. Enrevanche, les traitements dits naturelsn'ont pas prouvé d'efficacité reconnuepar rapport au placebo, y compris leCBD qui a un effet très faible sur les dou-leurs neuropathiques. Cela n'empêchepas d'essayer des remèdes naturels, ensachant les arrêter si cela n'a pas d'effet."Il peut y avoir un effet placebo"explique le médecin qui souligne quechaque personne souffrant de douleurneuropathique trouve des solutionspersonnelles.
Autohypnose : sommeil, stress, pour
maigrir, quels dangers ?L'autohypnose consiste à entrer en étatd'hypnose par soi-même. Elle permet par exemple de se recon-necter à soi et de mettre de la distanceavec les attentes du monde extérieurpour réduire le stress. Guide pratiqueavec Kévin Finel, co-fondateur et direc-teur de l'Académie de recherche et de connaissance en hypnose Ericksonienne.

Qui consulter pour les douleurs 
neuropathiques ? Les médecins généralistes et tous lesspécialistes peuvent faire le diagnosticde douleurs neuropathiques. "Lesmédecins généralistes peuvent déjàmettre en place beaucoup de choses etnotamment prescrire les traitements depremière ligne (antiépileptiques et anti-dépresseurs ayant une action sur ladouleur)" informe le Dr Créac'h.Lorsque ces traitements ne suffisentpas, mieux vaut consulter en centre dela douleur pour bénéficier d'une priseen charge globale et de techniques pluscomplexes qui ne peuvent pas être réali-sées ailleurs : capsaïcine fortement dosée, neurosti-mulation transcutanée, stimulationmagnétique transcrânienne (rTMS). LeDr Créac'h recommande aux personnesayant un cancer et souffrant de douleursneuropathiques de demander à bénéfi-cier de soins de support. "Les profes-sionnels des soins de support sont habi-tuées à gérer ce type de douleurs"explique-t-elle.
Les douleurs neuropathiques 
peuvent-elles disparaître ?Il peut y avoir des améliorations consé-quentes mais il est rare que les douleursneuropathiques disparaissent, hormisdans quelques cas. "Si un nerf compres-sé ne l'est plus le nerf peut réparer"indique par exemple le médecin. "Beau-coup de patients qui ont des douleursneuropathiques depuis 20 ans décriventdes douleurs moins intenses. Ils gèrent mieux leur douleur" informele médecin qui explique que si on accep-te de vivre avec les douleurs neuropa-thiques on va mieux."Il y a beaucoup de recherches en clinique sur différentes techniques nouvelles pour soulager les douleursneuropathiques et l'industrie pharma-ceutique continue à développer de nouvelles molécules ce qui ouvre desperspectives intéressantes pour lesannées à venir" annonce le Dr Créac'h.

BIEN-ÊTRE

Les douleurs
neuropathiques sont
d'origine très variées 

et difficiles à soulager. 
Des traitements

médicamenteux et 
non-médicamenteux

permettent de
diminuer ces 

douleurs.

Douleurs neuropathiques : 
peuvent-elles disparaître ?

Bien-être
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PROGRAMME DU JOUR 

Cinéma Film fantastique 2004
Harry Potter et le prisonnier d'Azkaban

Divertissement
La France a un incroyable talent

Société
France 2023
Squats & conflits : sortir du cauchemar

Cinéma Comédie
France 2017
Daddy Cool

Société 2023/ Enquête au coeur de 
la fin de vie : mourir n'est pas tuer

Cinéma Film d'aventures
Grande-Bretagne 1989
Le retour des Mousquetaires

Débat France, 2023
Harcèlement scolaire : briser le silence

Cinéma Drame France,2022
De grandes espérances

Cinéma Film d'action
Etats-Unis Australie, 1979
Mad Max

Cinéma Film d'aventures 2022
Le secret de la cité perdue

Film de science-fiction , 2022 Suède
UFO Sweden

Humour
France 2015
Madame Foresti

21 h 05

21 h 00

20 h 55

21 h 00

22 h 50

20 h 50

21 h 05

20 h 50

21 h 20

20 h 50

21 h 00

21 h 00

22 h 42

la chaine 21h03

Série d'horreur - Etats-Unis 2023
Saison 8 Épisode 9: Sanctuary

Fear the Walking Dead 
Spin off de la série The Walking Dead, Fear the
Walking Dead met en lumière les causes de
l’épidémie de zombies qui a ravagé la planète.
Ainsi, l’intrigue se situe à Los Angeles durant
les premières attaques de morts-vivants. 
On y découvre le quotidien de Madison qui 
travaille dans un lycée en tant que conseillère
d’orientation, ainsi que de ses deux enfants,
Alicia et Nick. Entre les déboires sentimentaux
de sa fille et les ennuis à répétition que pro-
voque son fils, Travis, leur beau-père, a du mal
à trouver sa place au sein de la famille. 

Série d'horreurEtats-Unis 2023
Saison 12 Épisode 3-4
American Horror Story 
Anna et Dex retournent dans leur sanctuaire
des Hamptons. L'actrice réalise que son cercle
d'amis se réduit de plus en plus.
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Alger 20° 12°
Oran 18° 12°
Constantine 17° 12°
Ouargla 28° 14°

Maximales Minimales
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HORAIRES 
DES
PRIÈRES

A N N A B A
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a

05:31 12:14 15:06 17:31 18:51

O U A R G L A
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a

05:44 12:27 15:21 17:46 19:05

C H L E F
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a

05:56 12:39 15:33 17:58 19:17

M O S T A G A N E M
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a

06:02 12:44 15:38 18:03 19:22

O R A N
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c ha

06:04 12:47 15:41 18:06 19:25

C O N S T A N T I N E
Fadjr Dohr Açr Maghrib Icha 

05:37 12:20 15:12 17:37 18:57

A L G E R
Fadjr Dohr Açr Maghrib Icha 

05:49 12:32 15:24 17:49 19:09

Lutte contre
La sPécuLation
à in guezzam
Saisie de quantités
considérables de produits
subventionnés
dans une opération conjointe entre les
agents des Douanes algériennes et de
l’Armée nationale populaire (ANP),
d’importantes quantités de produits
subventionnés de large consommation
ont été saisies à In Guezzam, a indiqué
hier un communiqué de la Direction
générale des douanes (DGD).
Dans le cadre des activités
opérationnelles conjointes avec des
éléments de l’ANP, les agents de la
brigade mobile des douanes relevant
des services de l’Inspection
divisionnaire des douanes d’In
Guezzam dans le territoire de
compétence de la Direction régionale
des douanes de Tamanrasset, ont
empêché une tentative de contrebande
et saisi divers produits. La liste des
marchandises confisquées comprend 4
300 sacs de farine d’une masse totale
de 107,5 tonnes ainsi que 260 sacs et 1
700 paquets de sucre d’une masse de
23,5 tonnes. De plus, 1 680 bidons
d’huile de table, totalisant 8 400 litres,
et 300 cartons de pâtes pesant 3 000 kg
ont été saisis.
Les moyens de transport utilisés pour la
contrebande ont également été saisis.
Trois tracteurs, trois remorques et un
camion ont été récupérés, ainsi que
neuf individus arrêtés.

M. D.

emigration
cLandestine
arrestation
de 32 individus
Les services de police à Oran ont
démantelé deux réseaux criminels
spécialisés dans l’organisation
d’émigration clandestine et arrêté 32
individus, dans le cadre de deux
opérations distinctes. Lors de la
première opération, les services de la
Sûreté urbaine d’Aïn Beida, dans la
commune d’Es-Senia, ont arrêté 28
candidats à l’émigration clandestine par
mer, que les enquêteurs avaient réussi à
localiser, sachant que les organisateurs
de l’opération avaient loué des
habitations pour leur hébergement au
niveau du secteur de compétence, selon
un communiqué des services de sûreté.
De son côté, la brigade mobile de la
police judiciaire de Bethioua a
démantelé un réseau d’organisation de
traversées clandestines par mer
composé de quatre individus, et saisi
deux embarcations, quatre moteurs et
cinq jerricans de carburant.
Après l’accomplissement de l’ensemble
de procédures légales, une procédure
judiciaire a été engagée contre les
suspects, qui ont été présentés devant
les procureurs de la République près les
tribunaux d’E-Senia et Arzerw.

M. B.

Le ministère de l’Enseignement supé-
rieur et de la Recherche scientifique vient
de dévoiler les procédures d’inscription au
doctorat pour l’année 2023-2024, qui
devraient se faire exclusivement via la
plate-forme Progrès. La nouvelle platefor-
me, intégrée au système d’information Pro-
grès, est désormais opérationnelle pour la
catégorie très attendue des doctorants.
Pour s’inscrire, ces derniers doivent suivre
des étapes spécifiques via la plateforme
pédagogique Webfve. Cela en sélection-
nant l’option correspondante à la réinscrip-
tion en doctorat. L’accès à leurs comptes
est sécurisé par des identifiants uniques,
combinant l’année du baccalauréat et le
numéro de baccalauréat pour le nom d’uti-
lisateur, et la date de naissance pour le mot
de passe. Selon le ministère, plus de 52 000
comptes ont été créés et activés sur le

système Progrès. Les étudiants sont désor-
mais en mesure de gérer leur inscription à
distance, évitant ainsi les files d’attente et
les délais administratifs qui ont longtemps
caractérisé ce processus.
Les inscriptions sont ouvertes jusqu’au 12
novembre. Une période est réservée à la
saisie des informations par les étudiants en
doctorat.
La plateforme progrès est un espace numé-
rique dédié au dépôt des dossiers de soute-
nance des thèses de doctorat, et ce, dans le
cadre de ses efforts visant à faciliter et à
simplifier les procédures administratives.
Cette plateforme est accessible sur le
lien www.progres.mesrs.dz/webfve. Il est à
souligner, que le lancement de cette plate-
forme rentre dans le cadre de la stratégie de
modernisation du secteur de l’enseigne-
ment supérieur. La plateforme en question

propose un portail qui permet aux étudiants
de payer leurs frais d’inscription, leurs frais
de transport, de soumettre des demandes de
changement d’affectation, d’orientation et
de consulter rapidement leurs résultats
d’évaluations. Ce portail constitue un gui-
chet unique pour ces démarches, rendant
ainsi le processus plus fluide et évitant les
déplacements inutiles.
La plateforme facilite également les ins-
criptions des étudiants étrangers ainsi que
des étudiants algériens titulaires d’un bac-
calauréat étranger. Cette fonctionnalité vise
à simplifier les procédures d’inscription,
offrant aux étudiants internationaux une
expérience plus conviviale et efficiente.
Pour les diplômés universitaires, la plate-
forme propose une option de demande
d’authentification des diplômes.

Lynda L.

année UniverSitaire 2023-2024 

les procédures de réinscription
au doctorat dévoilées

c’est ce qu’ont indiqué
les organisateurs de
cet événement, affir-

mant que l’édition de cette
année «promet d’être un ren-
dez-vous majeur pour discuter
de la transition énergétique
progressive et de l’avenir des
énergies fossiles dans le
contexte énergétique mondial».
Un large éventail de thèmes
clés pour stimuler la transfor-
mation liée à la transition éner-
gétique future seront débattus
lors de cette édition qu’abritera
le Centre de conventions
d’Oran. Il sera notamment
question du «rôle des énergies
fossiles dans le paysage énergé-
tique, en tenant compte des
solutions technologiques envi-
sageables pour une utilisation
plus respectueuse de l’environ-
nement, de la contribution des
entreprises à faible émission de
carbone (CCUS, CCS), de l’ex-
ploration et la production
(E&P) : les défis et opportuni-
tés, les perspectives des NOCs,
IOCCs et fournisseurs de tech-
nologies dans la transition
énergétique».
«Les stratégies et solutions de
décarbonation pour l’industrie
énergétique entreprises à faible
émission de carbone, l’hydro-
gène en tant que vecteur clé
dans le processus de la transi-
tion énergétique, l’amélioration
de l’efficacité énergétique dans
l’industrie en vue de réduire la

consommation d’énergie»
seront aussi débattus lors de
cette édition, qui sera égale-
ment une occasion pour les par-
ticipants d’examiner d’autres
approches pour renforcer l’effi-
cacité énergétique dans le sec-
teur industriel.
La question de l’innovation
technologique qui occupe une
place centrale dans la transition
énergétique sera, en outre, à
l’ordre du jour, notamment
dans le volet «Investissement et
partenariat dans la recherche et
le développement de nouvelles
technologies propres et
durables pour accélérer la lutte
mondiale contre le phénomène

du changement climatique», a-
t-on précisé, notant que «la
transition énergétique requiert
une coopération internationa-
le». 
La démarche de l’Algérie dans
le secteur énergétique sera, par
ailleurs, mise en avant. Le pays
continue, en effet, «d’investir
dans l’expansion de son secteur
énergétique». «Les efforts
visent à accroître la production
de pétrole et de gaz, tout en
développant les énergies
propres, et contribuent à renfor-
cer la position du pays en tant
qu’acteur clé sur la scène éner-
gétique mondiale», a-t-on
signalé. Une combinaison qui

permet à «l’Algérie de jouer un
rôle essentiel dans la stabilité
énergétique dans la région et
dans la réponse aux besoins
croissants en énergie à l’échel-
le mondiale».
Cette 11e édition sera marquée
par les acteurs majeurs du sec-
teur énergétique, locaux et
internationaux. Il est annoncé
la participation du ministère de
l’Energie et des Mines, de
Sonatrach et ses filiales, telles
que ALNAFT, ARH et Sonel-
gaz, ainsi que la présence acti-
ve de grandes entreprises éner-
gétiques mondiales telles que
ENI, TotalEnergies, ExxonMo-
bil, Chevron, Pertamina,
PTTEP, Repsol, Occidental
Petroleum OXY, SEPSA...
Cette grande participation per-
mettra de créer un environne-
ment propice au développe-
ment de projets d’envergure sur
le marché énergétique en Algé-
rie, selon les organisateurs.
«Leur présence ouvre égale-
ment des perspectives promet-
teuses démontrant un engage-
ment solide envers le dévelop-
pement de partenariats fruc-
tueux et la création de nou-
velles opportunités d’affaires»,
a-t-on souligné, affirmant que
«leur engagement envers le
NAPEC renforce le potentiel
de collaborations fructueuses et
la création de projets énergé-
tiques innovants».

Lilia Aït Akli

le naPeC 2023 Se tiendra dU 13 aU 15 novembre
à oran

sous le sceau de la transition
énergétique

Le north Africa energie & Hydrogen exhibition and Conference (nAPeC) revient dans sa 11e édition
avec la participation annoncée des acteurs du secteur énergétique locaux mais surtout une forte

présence de grandes entreprises énergétiques mondiales. Le thème phare retenu pour cette édition est
la promotion de la transition énergétique progressive grâce à l’innovation technologique.

Cap sur la promotion
de la transition énergétique.


